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(LA REFORME» est votre 

journal. Il a toujours défendu et 
défendra vos droits et vos inté-

rêts, comme aussi il se fera 
toujours le porte-parole de vos 

aspirations 

Adressez-vous à «LA REFORME» 
chaque fois que vous avez besoin 
d'un conseil ou de formulez 

une plainte. 

Mdscou, (R). 	L'Agence 
Tass a radiodiffusé hier soir les 
réponses du maréchal Boulganine, 
premier ministre soviétique, aux 
questions que lui avait posé le 
« Times » de Londres au sujet de 
sa prochaine visite én Grande-
Bretagne, avec le leader du parti 
communiste russe, -Me Khroucht-
chev. 

La question 
d'Orient 

est posée 
Le Moyen-Orient est au cen-

tre -les préoccupations mondia-
les. Les colonnes de journaux du 
monde entier sont pleines d'ar-
ticles et d'informations relatives 
à cette région. C'est que les 
problèmes soulevés dépassent de 
loin le cadre malgré tout res-
treint du conflit arabo-israélien. 
C'est à un véritable événement 
historique que nous sommes en 
train d'assister, à un des réveils 
périodiques de la fameuse ques-
tion d'Orient. 

Durant l'après-guerre, les deux 
blocs s'affrontèrent sur deux ter-
rains principaux : l'Europe (et 
plus particulièrement l'Allema-
gne) et l'Asie. Pendant une di-
zaine d'années, ce fut un jeu de 
bascule constant  entre  ces deux 
terrains. A l'heure% actuelle, aussi 
bien en Asie qu'en Europe, la 
situation s'est relativement sta-
bilisée. Des formes nouvelles de 
vie politique et économique ont 
pris naissance et bien qu'elles 
oient encore un caractère. provi-
SOiTP (notamment en ce qui con-
cerne l'Allemagne) on peut esti-
mer à l'heure actuelle qu'un cer-
tain équilibre a été atteint, que 
de nombreux problèmes issus de 
la guerre e't de son bouleverse-
ment ont été liquidés, notam-
ment en Asie où les vieux empi-
res coloniaux ont dû renoncer à 
leurs positions au profit de na-
tions nouvellement constituées. 

Ce qui s'est passé en Europe 
et en Asie devait fatalement se 
passer dans le Moyen-Orient. 
Entre 1918 et 1939, cette région 
avait vécu dans un certain cadre 
édifié après la liquidation de 
l'Empire Ottoman, liquidation 
qui avait provoqué un siècle de 
rivalités et de manoeuvres, La 
Russie, qui ddmeure un des élé-
ments capitaux de la question 
d'Orient était repliée sur elle-
même et ne jouait qu'un rôle 
secondaire. Ce qui permit und 
certaine stabilité malgré la for-
me clairement provisoire de la 
construction édifiée. 

La guerre a apporté dans cette 
région les mêmes effets qu'ail-
leurs. Elle a libéré des forces la-
tentes, éveillé des esprits, forgé 
une conscience nationale, intro-
duit des idées nouvelles. La 
France fut la première à en sen-
tir les effets, puis l'Angleterre 
qui commença bon gré mal gré à 
battre en retraite tout en s'ef-
forçant de conserver des points 
d'appui essentiels. Puis il y eut 
la création d'Israél dont le ré-
sultat le plus net fut la cris. 
tallisation du nationalisme ara-
be qui devait rapidemegnt s'en-
gager dans la voie d'une idée 
pan-arabe. Il y eut ensuite l'ar-
rivée des Etats_Unis sous la 
forme de grandes sociétés pétro-
lières ce qui se traduisait par 
un intérêt matériel actif. Et en-
fin, la Russie a fait sa rentrée 
sur une scène où elle est tradi-
tionnellement intéresséet et où 
non moins traditionnellement 
elle a toujours encouragé les 
efforts locaux d'indépendance à 
l'égard des influences étran-
gères. 

Aujourd'hui, toutes ces forces 
sont en action, s'opposent ou se 
conjuguent au gré des circons-
tances et des nécessités tacti-
ques. Il y a les nécessités immé-
diates et il y a legs plans à lon-
gue échéance. Il y a les objec-
tifs politiques et il y a les plans 
économiques. 11 y a les solida-
rités qui n'excluent pas les riva-
lités Il y a les espoirs mais il 
y a aussi les craintes, les cer-
titudes et les hésitations, les 
forces et les faiblesses. 

Vouloir tirer des déductions 
des évolutions quotidienne; de la 
situation est excessif. Nous nous 
trouvons devant des apparences, 
des mouvements tactiques, qui 
ont leur importance, mais qui à 
la fin viendront s'inscrire dans 
un cadrd plus général, plus per-
manent. Et ceci ne se  fera pas 
en un jour. — G. B. 

« Le peuple soviétique a m-
jours respecté le peuple britanni-
que et désire siecérement mainte-
nir des relations amicales avec 
lui. 

• C'est une pure entorse à la 
vérité que de dire que les décla-
rations faites au cours de la visite 
des leaders soviétiques aux In-
des. la Birmanie et l'Afghanistan 
étaient dirigées contre l'établis-
sement de relations entre l'URSS 
et la Grande-Bretagne. 

4) On entend  répéter  à l'é-
tranger l'opinion que le but de 
cette visite en Grande-Bretagne 
est d'enfoncer un coin dans les 
relations entre la Grande-Breta-
gne et les Etats-Unis. Seriez-vous 
assez aimable pour donner votre 
opinion à ce sujet ? 

R. Quand l'URSS veut établir 
de bonnes relations avec un paya 
elle ne veut, pas que ce pays re-
nonce à, son amitié avec n'impor-
te quel autre pays. 

c  Notre pays veut être l'ami 
dee amis de la Grande-Bretagne. 
Nous n'avons pas besoin de pri-
ver la Grande-Bretagne de ses a-
mis. 

«  L'URSS tend à établir des re-
lations amirales avec la Grande-
Bictagne aussi bien que la Fran-
ce et les Etats-Unis et les autres 
pays- 

« Notre gouvernement attache 
une grande importance à l'établis-
sement de telles relations avec 
tous les pays pour renforcer la 
paix et la sécurité et prend, com-
me cela se sait, toutes mesures 
pour améliorer les relations rus-
so-américiaines. 

« Tant. le peuple soviétique que 
le peuple américain le désirent et 
il n'y a pas d'obstacles qui ne 
puissent être surmontés pour éta-
blir des relations de bon voisinage 

soir une nuit d'attente dans son 
palais se demandant s'il pourrait 
lever l'ancre aujourd'hui pour al-
ler au-devant de Grace Kelly, sa 
future épouse, et la prendre à son 
bord pour l'amener à Monaco. 

La météo prévoit une mer hou-
leuse et un ciel nuageux — ce qui 
menace sérieusement son projet 
de ramener la jolie future princes-
se sur la terre monegasque parmi 
les acclamations de ses sujets. 

Des centaines d'embarcations 
privées, allant depuis des yachts 
luxueux jusqu'à des petits canots-
automobiles  —  tous pleins jusqu'-
au bord de journalistes et de cu-
rieux pressés d'apporter leurs 
voeux de bienvenue, — sont pré-
tes à prendre la mer dans le sil-
lage du yacht princier de 302 
tonnes, le e Deo Juvante » (Avec 
l'aide de Dieu) pour assister à la 
réunion du couple à bord du 
e Constitution » qui fera, à cette 
occasion, une halte spéciale dans 
son voyage de New-York à Can-
nes. 

Le mauvais temps pourrait o-
bliger le commandant du « Cons-
titution » de jeter l'ancre au lar-
ge de la base navale française de 
Villefranche, à environ mi-chemin 
entre Nice et Monaco. 

Une seule lampe éclairait hier 
soir le studio du rez-de-chaussée 
au vieux palais où le prince éla-
borait les derniers préparatifs 
pour son mariage qui se déroule-
ra la semaine prochaine. 

Mais son souci principal était 
centré sur le point de savoir si 
Miss Kelly arriverait incognito 
aujourd'hui à Monaco en auto 
par la route côtière ou bien de-
vant les 20.000 Monegasques et 

mutuelle entre tous les peupler 
compris la Grande-Bretagne,. re. 	

Monaco (R) — Le prince Ral- 
aier III de Monaco a passé hier 

BOULGANINE' déclare qu'aucun 
obstacle ne peut empêcher 

de bonnes  relations entre l'URSS, 
la Grande-Bretagne et les U.S.A. 

li précise qu'aucune discussion n'aura lieu à Londres qui 
pourrait faire du tort à un autre pays 

REPONDANT A DES QUESTIONS DU " TIMES " 

Il affirme que 
un danger en 

le communisme constitue 
Jordanie 	tructions pour doubler la produo- 

Voici, selon l'agence les ques-
tions et les réponses dont s'agit : 

1) Quel est le but de votre 
visite en Grande-Bretagne 2 

R. M. Khrouchtchev et moi ve-
nons sur l'invitation du gouver-
nement britannique. Nous comp-
tons discuter avec, lui des ques-
tions qui sont intéressantes, par 
dessus tout, pour nos deux pays. 

c Sans pouvoir dire à l'avance 
les résultats que nous attendons 
de ces entretiens, on peut dire 
que les contacts personnels entre 
chefs d'Etats sont un moyen ef-
fet-tif d'établir la compréhension 
mutuelle sur des questions diffi-
ciles et discutées. 

« On peut rappeler par exem-
ple le rtle téesfique joué par les 
contacts personnels entre chefs 
d'Etats sur la question autri-
chienne, la reprise des liens ami-
caux avec la Yougoslavie, le dé-
veloppement de relations amicales 
entre l'URSS et de nombreux 
pays, et autres exemples. 

« Comme l'expérience l'a mon-
tré de notre tempe, les conversa-
tions sont le meilleur moyen de 
régler toute question internatio-
nale. 

2) Cette visite pourrait-elle 
contribuer à diminuer la tension 
internationale ? 

R. Nous l'espérons et de notre 
côté nous ferons de notre mieux 
pour que notre visite en Grande-
Bretagne aide à réduire cette ten-
sion. 

« Le gouvernement et le  peuple 
de l'URSS pensent que dans leurs 
relations les grandes puissances 
doivent être guidées par leurs in-
térêts communs, que leur princi-
pal objectif devrait être d'empê-
cher une nouvelle guerre d'écla-
ter et d'établir de bonnes rela-
tions normales entre tous les 
pays. 

c Si nous trouvons une répon-
se adéquate à notre but de rédui-
re la tension internationale, cet-
te visite amènera des résultats 
indubitablement positifs. 

3) On entend dire, à l'étran-
ger, qu'Il y a une contradiction 
entre les déclarations faites au 
cours des visites en Inde, en Bir-
manie et en Afghanistan et les 
déclarations actuelles relatives à 
votre amitié pour la Grande-Bre-
tagne. Voulez-vous être assez ai-
mable pour nous donner votre o-
pinion à ce sujet ? 

R. L'URSS s'efforce d'établir 
de meilleures relations avec la 
Grande-Bretagne, la France, les 
Etats-Unis et toue les autres 
pays et considère que les bonnes 
relations et l'amitié entre pays 
mènent au maintien de la paix 
dans le monde entier. 

c Le renforcement de la paix 
n'intéresse pas moins ces pays 
que la Russie. Le principe inva-
riable de la politique étrangère de 
l'URSS est l'amitié et l'établisse-
ment d'une grande compréhension  

entre l'URSS et l'USA. 
5) Quelles possibilités peut-on 

attendre de cette visite pour ac-
croître le volume des échanges 
commerciaux entre les deux pays? 
cela serait-il avantageux pour nos 
deux pays ? 

R. Le commerce vaut mieux 
que de s'ignorer entre pays et 
bien mieux que d'être ennemis. 
Un commerce plus étendu entre 
l'URSS et la Grande-Bretagne 
serait un stimulant important 
dans le développement de la co-
opération dans d'autres domaines 
aussi. 

« Les chances d'étendre nos re-
lations commerciales sotit extrê-
mement favorables. 

« Le gouvernement soviétique 
est prêt à étendre considérable-
ment ses échanges commerciaux 
avec la Grande-Bretagne sur la 
base de l'égalité et d'un profit 
mutuel tant pour les marchandi-
ses actuellement importées que de 
nouvelles marchandises quelles 
qu'elles soient. 

« Si nous pouvons éviter les 
obstacles tels que les limitations 
variées que nous n'avons pas im-
posées, nous et qui sont d'étran-
ges anachronismes du passé, les 
bénéfices mutuels en seront con-
sidérables. 

« L'expansion du commerce a-
mènerait sans doute, une éléva-
tion du niveau de la vie pour les 
peuples des deux pays et un é-
claircissement de l'horizon poli-

tique. 
8) Le premier ministre Eden, 

a exposé le but de la visite com-
me suit :  c  Discuter des ques-
tions faisant l'objet de oontrover-
ses et essayer de trouver un lan-
gage commun. Pensez-vous que 
ce langage comme puisse être 
trouvé ? 

R. En ce qui nous concerne 
nous aimerions arriver à, une com-
préhension mutuelle et à un rap-
prochement des points de vue et 
des attitudes relatives aux ques-
tions d'iptérk mutuel pour les 
deux pays, créer une atmosphère 
de confiance mutuelle, et coopérer 
par là à, une nouvelle améliora-
tion des relations entre la Gran-
de-Bretagne et l'URSS qui contri- 

étrangers rangés sur les quais du 
petit port de la principauté. 

Si le temps s'arrange, le paque-
bot jettera l'ancre en vue du ma-
jestueux rocher de Monaco et le 
prince se rendra à bord du «Cons-
titution» pour recevoir sa fiancée 
et la famille de celle-ci. Les au-
tres membres de son groupe d'in-
vités au mariage débarqueront à 
Cannes, deux heures auparavant, 
par des canots. 

Les premiers à monter à bord, 
après que le  «  Deo Juvante » au-
ra jeté l'ancre, seront M. Henri 
Soum, ministre d'Etat de Monaco. 
M. Louis Aureglia, président du 
Conseil national (Parlement mos 
ne Basque), et le maire de Mona-
co, M. Robert Boisson. 

Le couple gravira ensuite en 
auto la route en lacets qui mène 
au-dessus du roc vers le palais 
gris et rose où, à mi-chemin, la 
garde d'honneur du prince, com-
posée de 50 carabiniers vêtus d'u s 

 niformes bleu et rouge, présentera 
les armes. 

Des milliers d'autres spectateurs 
seront là à attendre que Miss 
Kelly fasse son entrée dans sa 
nouvelle demeure, Elle n'apparais 
tra pas officiellement en public a-
vant mardi prochain, veille de 
son mariage civil, quand elle .en-
tendra. d'un balcon du palais, une 
sérénade que lui feront 400 chan-
teurs, musiciens et danseurs. 

Les routes menant à Monaco 
sont sillonnées d'autos pleines de 
journalistes et de touristes qui af-
fluent dans la principauté. Les 
hôtels, à des milles le long des 
Rivieras française et italienne, an-
noncent que toutes leurs chambres 
ont été engagées jusqu'à la fin du 
mois. 

Dans les salles de jeux du Ca-
sino de Monte-Carlo, qui fêteront 

A 14 ans, 
il est condamné 

à la frison 
â vie 

Wheeling (West Virginie) 
—(R) — Tommy Williams, âgé de 

14 ans, e été condamné à la pri-
son à perpétuité hier pour avoir 
tué un compagnon de jeux dans 
ce que l'accusation a qualifié de 
tentative de vol sans résultat. 

La sentence a été prononcée 
par le juge David McKee après 
qu'il eût refusé un nouveau pro-
cès. Tommy avait été condamné, 
le 5 avril crt., pour le meurtre 
d'un boy-scout de 9 ans, David 
Powell. 

L'accusation a déclaré 	que 
Tommy avait conduit le jeune 
David dans une cave de la mai-
son clss Williams alors que le boy 
scout vendait des billets pour une 
représentation de bienfaisance. 

Echec d'Eisenhower 

sur le problème 

agricole 
Washington (R.) — Hier la 

Chambre des Représentants a 
approuvé un projet de loi 
pour augmenter l'appui à une 
augmentation des prix acrico-
les et l'aide aux fermiers, •de-
vant l'opposition du Prési-
dent Eisenhower. 

Les rangs républicains à la 
Chambre se sont séparés ;  sous 
la pression de l'année électo-
rale, des zones agricoles et de 
nombreux membres républi-
cains du Congrès ont voté 
pour le projet de loi patronné 
par les Démocrates. Le vote a 
été de 97 voix contre 181. La 
majorité démocrate à la 
Chambre est de 28. 

Son approbation a été la pi-
re défaite législative que l'Ad-
ministration ait essuyée de-
puiS l'avènement au pouvoir 
du Président Eisenhower. 

Moscou (R.) — Le journal 
cEtoile Rouge», organe du mi-
nistère soviétique de la Dé-
fense' ,a dit hier que bien que 
dans certains pays la transi-
tion ais socialisme pouvait ê-
tre réalisée par des moyens 
pacifiques parlementaireS, 

leur centenaire cette année, les 
croupiers vétus de smokings 
blancs immaculés annoncent que 
les tables de roulette n'ont jamais 
connu ene telle affluence. 

Cela va plutôt mal dans le 
Moyen-Orient, et AL AKHBAR. 
passe en revue la situation géné-
rale dans laquelle il constate un 
certain nombre de points cu-
rieux: 

« Par exemple, la -Mission de 
M. Hanunarskjoeld a été accom-
pagnée par de violentes attaques 
de la presse britannique contre les 
Etats-Unis. Conservateurs et Tra-
vaillistes demandent davantage de 
compréhension de la part des A-
méricains. Certains disent que les 
Etats-Unis veulent chasser l'in-
fluence britannique de la région, 
et d'autres disent que les Améri-
cains ne veulent pas aider leurs 
alliés  à  conserver leur influence s. 

AL AKHBAR s'étonne de tout 
ceci, car après tout, 

«  ...c'est bien le Conseil de Sé-
curité qui a expédié ici M. Ham-
marskjoeld. Au surplus, la ques-
tion  ne  consiste pas à permettre 
aux Anglais de conserver leur in-
fluence, mais à réduire la tension 
dans le Moyen-Orient  ». 

Et le journal de se demander si 
vraiment 

e ...les  Anglais comptent se sé-
parer  des  Américains et adopter 
une politique personnelle ici ». 

New-York, (R). — Le Moyen-
Orient est actuellement menacé 
comme il ne l'a jamais éfé depuis 
que Rommel était aux portes d'A-
lexandrie en 1942, a déclaré Glubb 
Pacha (le général Sir John Ba-
got Glubb) qui a été révoqué le 
mois dernier de son commande-
ment de la Légion Arabe de Jor-
danie, dans un article paru dans 
le numéro du magazine  c  Life  » 
de cette semaine. 

Glubb a qualifié son renvoi 
soudain j de la Légion Arabe c un 
des signes du dangereux re-aligne 
ment du pouvoir qui se déroule 
aujourd'hui dans cette partie du 
monde  ». 

Le net résultat de ces change-
ments, dit-il, pourrait être une 

I domination communiste dans cet- 
te région riche en pétrole. 

, Glubb est d'opinion que le pro- 
I blème principal du Moyen-Orient 

Londres (R.) — Le  e  Daily 
Sketch » suggère aujourd'hui 
que le gouvernement britan-
nique invite le lieutenant-co-
lonel Gamal Abdel Nasser, 
premier ministre égyptien, à 
venir I) Londres pour des en-
tretiens sur'le Moyen-Orient. 

Dans un éditorial commen-
tant une information que le 

Dans AL TAHRIR, Sami 
Daqud parle également des An-
glais, mais en termes incompara-
blement plus vigoureux. La pres-
se anglaise, par exemple, avait dit 
que  «  jamais depuis Goebbels les 
Anglais n'ont subi tant d'atta-
ques s. 

Tout en se défendant de prôner 
le nazisme ou ses sbires, l'auteur 
constate que, malgré tout, 

« ...quand un impérialisme ac-
cuse un autre, la vérité éclate. 
Quand Goebbels accusait les An-
glais d'être des despotes qui vou-
laient assujettir le monde d leur 
influence, il disait la vérité, mais 
seulement dans ces limites  ». 

Anouar El-Sadat, dans AL 
GOUMHOUREYA, dit également 
ce qu'il pense des Anglais. Il es-
time que le terme « prestige  »  que 
la presse anglaise employait à un 
certain nombre de reprises, est ac-
tuellement remplacé par celui de 
«  force s. Il cite Lord Hilsham 
qui a dit dans le DAILY GRA-
PHIC: 

« Aède! Nasser fait actuellement 
ce qu'il veut des Américains qu'il 
conduit par le bout du nez... Il 
nous faut être énergiques avec  

git dans la haine intense pour 
l'Occident, engendrée par le con-
flit palestinien s. 

LE PROBLEME 
DES REFUGIES 

n a dit que « l'intransigeance 
deschefs arabes était la barrière 
principale au règlement du pro-
blème posé par le million de ré-
fugiés arabes de Palestine. 11 est 
virtuellement impossible de s'at-
tendre à un rétàblissement de ces 
réfugiés dans d'autres pays ara-
bes et la seule solution pratique 
est  dans le développement de la 
Jordanie même où -les réfugiés 
représentent actuellement un 
tiers de la population du paye. 

Glubb a dit : c Uue personna-
lité internationale de premier or-
dre devrait être envoyée en Jorda-
nie ; avec des fonds adéquats, 
une large liberté d'action et un 
plein appui, ainsi que* des ins- 

colonel Nasser a indiqué qu'il 
serait disposé à une telle vi-
site, le journal ajoute: «Boul-
ganine et Krouchtchev arri-
vent la semaine prochaine. 
Pourquoi ne pas inviter Nas-
ser immédiatement après?» 

Le journal dit que le gou -
vernement britannique de-
vrait envisager la chose car 
«il ne peut y avoir d'accord a-
vec les dirigeants russes sur 
le Moyen-Orient sans un ac-
cord aussi avec Nasser». 

Pas de relations 
diplomatiques 

germano - israéliennes 

Bonn (AFP) — Ni la Répu-
blique fédérale ni Israel n'en-
visagent pour le moment l'é-
tablissement de relations di-
plomatiques entre les deux 
pays, a annoncé aujourd'hui 
un porte-parole du gouverne-
ment de Bonn. 

Paris (R.)  —  La police dans 
les villes et les villages de 
France remet aujourd'hui 
leur feuille de route aux ré-
servistes des groupes allant 
de 20 à 24 ans, pour la cam-
pagne en Algérie. 
Le Journal Officiel d'aujour-

d'hui annonce les décisions 
prises hier soir par le Cabinet 
autorisant l'appel de 200.000 
hommes (au maximum) mais 
il est officiellement annnocé 
que tous les réservistes de 20 
à  24  ans ne seront pas mobili-
sés. 

Des sources bien informées 
disent que 75.000 hommes se-
ront rappelés au' cours des 

Abdel Nasser et convaincre les 
autres pays arabes qu'ils vont à 
l'abîme s. 

Dans la même semaine, dit l'au-
teur, la presse anglaise a attaqué 
les Etats-Unis. En fait: 

« A l'issue de la dernière guer-
re, beaucoup de peuples atta-
chaient de grands espoirs sur les 
Etats-Unis qui n'avaient pas de 
passé impérialiste. Mais depuis 
Truman, Churchill avait réussi à 
entraîner ce pays dans la voie de 
l'impérialisme. Maintenant qu'Ei-
senhower veut pratiquer une po-
litique indépendante, inspirée des 
seuls intérêts américains, il de-
vient l'homme à combattre  ». 

L'auteur conclut: 
«  Nous faisons le meilleur ac-

cueil à une politique américaine 
libérée de l'influence sioniste et 
impérialiste. Eisenhower pratique-
ra-t-il une telle politique? Nous 

l'espérons ». 
En ce qui concerne Israel pro-

prement dit, il semble bien que ce 
pays ait perdu le contrôle de ses 
nerfs, dit AL GOLIMHOURE-
YA: 

«  Au moment oit,  le  Conseil de 
Sécurité envoie M. Hammarsk- 

tivité en l'espace de cinq ans: 
MESURES  c  HEROIQUES 
Glubb a condamné les efforts 

passés du programme d'aide du 
Point IV américain et de l'UNBA 
comme étant trop limités et ré-
dame des « mesures héroiques 
pour élever tout le niveau écono-
mique de la Jordanie sans dis-
crimination entre les réfugiés et 
les habitants. 

Glubb a dit que les Puissances 
occidentales se trouvent aujour-
d'hui face à une alliance moyen-
orientale entre l'Egypte, l'Arabie 
Séoudite et les Russes 

L'Àrabie Séoudite s'est alliée à 
l'Egypte contre l'Irak et la Jor-
danie, a dit Glubb. Les Séoudites 
restent les ennemis jurés des Ha-
chémites qui règnent actuelle-
ment sur la Jordanie e l'Irak. 

Les Russes espèrent renverser 
les gouverneemnts Hachémites 
d'Irak et de Jordanie parce que 
l'Irak est le fondateur du Pacte 
de Bagdad et que la Jordanie a 
été, jusqu'à tout dernièrement le 
plus pro-occidental des'Etats ara-
bes. 

DANGER COMMUNISTE 
Glubb a dit que les sommes é-

normes dépensées par l'Arabie 
Séoudite en Jordanie pour y sou-
lever des désordres à l'Intérieur 
« pourraient avoir pour résultat 
que le roi Hussein serait rempla-
cé par un régime communiste ou 
pro-communiste si. 

« Il y a quatre ans, il n'y a-
vait pas de communistes en Jor-
danie 3,, a dit Glubb. « Aujour-
d'hui ils représentent un des fac-
teurs les plus importants de sa 
vie politique bien que le parti 
soit toujours prohibé e. 

Ils ont fait un grand nombre 
de disciples parmi les professeurs 
d'écoles qui ouvertement incul-
quent le communisme à leurs élè-
ves. Les émeutes de Décembre 
1955 et de Janvier 1956 furent dé-
clenchées par les étudiants et les 
écoliers communistes. Dans quel-
ques cas ils étaient conduits par 
leurs professeurs. 

Glubb Pacha a dit qu'il y a dix 
ans l'Union Soviétique était con-
sidérée avec horreur dans les pays 
arabes profondément musulmans, 
mais aujourd'hui les Soviets sont 
« dans la maison  s  et ont réussi 
à « capter le nationalisme arabe». 

Sir John a conclu :  «  11 est 
désespérément nécessaire que les 
Etats-Unis et la Grande-Breia-
gne réalisent qu'ils sont en train 
d'être mis dehors du Moyen-O-
rient par cette guerre des mots 
à laquelle ils ne répondent pas 
adéquatement s. 

trois prochaines semaines. 
Davantage pourront être nio-
bilisés plus tard. 

Le gouvernement de M. Mol-
let veut assurer un flot inin-
terrompu de renforts par mer 
et par air, pour la lutte contre 
les 15.000 rebelle.; nationalis-
tes algériens, 

A la réunion du Cabinet, 
Pierre Mendès-France, ex-
premier et actuellement mi-
nistre sans portefeuille, aurait 
eu des échanges de mots  assez 
vifs avec les leaders du gou-
vernement qu'il a critiqués 
pour ne pas avoir suffisam-
ment mis l'accent sur les i.é. 
formes politiques en Algérie. 

joeld pour essayer de réduire la 
tension, Israel lance son attaqu• 
contre les réfugiés de Gaza, com-
me si elle voulait prouver av 
monde qu'elle était toujours capa-
ble d'agression. 

« Mais le voici qui pleure et se 
lamente, Cest que les volontaire,. 
arabes agissent en ce moment  en 
Israel. L'inquiétude y règne. De-
vant la crainte, un porte-parole 
israélien a été contraint d'avouer 
que les volontaires étaient dans le 
pays, L'inquiétude des Juifs et 
leur lâcheté n'ont fait qu'augmere 
ter. 

« Israel perd le contrôle de se-. 
nerfs en attaquant les réfugiés et 
perd le contrôle de ses nerfs en 
annonçant que les Arabes aqissent 

sur son territoire  ». 
Le Dr. El-Emari dit, par ail-

leurs, dans le même journal que 
«  ...nul n'ignore les ambitions 

des grandes puissances concernant 
notre importante région. Nous les 
voyons aujourd'hui se livrer une 
« guerre froide du pétrole  s.  Les 
Américains sont inquiets au sujet 
de leurs puits qui se tarissent et 
les Anglais au sujet de leurs ré-
serves qui s'évaporent  s. 

RAMSES. 

Le général Glubb, estime que 
les Anglo• Américains sont en ,  
train d'être évincés  en Moyen-Orient 

bueraient à une paix durable en 
Europe et autres parties du mon-
de 

c  Il existe des bases suffisantes 
pour arriver à un tel résultat de 
notre rencontre, et tout dépendra 
de la bonne volonté de chaque 
côté pour trouver une manière 

de se rapprocher et d'arriver à 
une attitude convenue sur les 
questions qui feront l'objet de 
nos discussions. 

« Arriver à un accord c'est sur-
monter certaines difficultés et 
nous n'avons jamais considéré les 
difficultés comme étant un obsta-
cle insurmontable si les deux cô-
tés font du principe de la co-e-
xistence pacifique des Etats la 
base des négociations et tiennent 
compte des intérêts mutuels pour 
assurer la paix et la sécurité de 
toutes les nations. 

7) Quels sont les principaux, 
 problèmes à discuter avec les 

chefs d'Ftat britanniques , 
R. Ceux qui seront proposés 

par les hommes politiques en pré-
sence. Il est seulement possible 
de dire à l'avance qu'aucune que*. 
tien ne sera discutée qui directe-
ment ou indirectement ferait du 
tort à un autre pays, ne prenant 
pas part aux discussions anglo-
soviétiques. 

« On se propose avant. tout de 
discuter les questions relatives au 
commerce entre nos pays, l'élar-
gissement de la coopération entre 
eux et certains problèmes Inter-
nationaux dent la solution aide-
rait à réduire la tension interna-
tionale et renforcer la paix uni-
verselle si. 
	 .r 

UN MINISTRE 
SOUDANAIS 

A ROME 
Rome, (AFP). — Le sous-

secrétaire d'Etat aux affaires 
étrangères, M. Alberto Folchi, 
a reçu au Palais Chigi le mi-
nistre des affaires étrangères 
du Soudan, M. Mobarak Zar-
roug, et les membres de la 
délégation soudanaise qui se 
rend à Milan pour y visiter 
la Foire Internationale. 

Une mer houleuse risque 
d'empêcher Grace Kelly de 
faire son entrée cr Monaco 

sur le yacht de Rainier 

Un important article de «L'Etoile Rouge» 

LI "violence prolétarienne" 
demeure le seul moyen de 
réaliser le socialisme dans 

de nombreux pays 

r dans de nombreux pays le 
moyen principal serait par 
«la violence prolétarienne» 
ainsi que l'a enseigné Karl 
Marx. 

L'«Etoile Rouge», dans un 
article sur «les formes de 
transition de différents pays 
au socialisme» répète la dé-
claration faite par M. Nikita 
Khrouchtchev, chef du parti 
communiste, au cours du ré-
cent congrès du parti, que cet-
te transition pouvait être réa-
lisée par des moyens pacifi-
ques parlementaires. 

Mais le journal dit que cela 
amènerait inévitablement une 
«lutte algue» entre le prolé-
tariat et la bourgeoisie. 

Le journal continue: 

«Les capitalistes ne céderont 
pas le pouvoir politique aux 
classes ouvrières st s lutte et 
rie renonceront pas à leurs 
privilèges et e leurs richesses. 

«C'est pourqubi dans de 
nombreux pays, ,ainsi que l'a 
enseigné Karl Marx, le moyen 
principal de réaliser le contrô-
le ouvrier de la société sera 
par «la violence prolétarien-
ne». 

Un journal anglais 
propose qu'Abdel Nasser 

soit invité a Londres 

PROMENADE tt 

 

  

LE RAPPEL DES RESERVISTES 
FRANÇAIS POUR L'ALGÉRIE 

S &PRESSE  



Nous avons reçu la lettre sui-
vante: 

Vous n'êtes pas sans savoir 
Monsieur le Rédacteur en chef 
les avatars des habitants de 
Camp-de-César à la suite cies 
travaux qui embelliraient no-
tre station. 11 y a 3' semaines 
que nous sommes obligés de 

.  nous servir de la station d'i -
braltimieh et ceci doit durer 
au moins 6 mois. 

Je crois qu'on pourrait re-
médier à cet inconvénient si 
on établissait une ligne spécia-
le pour Camp-César et ses 
stations intermédiaires, qui 
s'arrêterait à la nouvelle sta-
tion de Camp-César où le 
tram déposerait et  t  rendrait 
les passagers descendant en 
Ville. Ciel ne demanderait 
que 2 ou 3 minutes maximum. 
Pour ne m. porter du retard 
aux voitures qui desservent 
le reste du réseau, ce tram 
spécial devrait être le dernier 

ECHOS 
X LE COMMANDANT D'A-

VIATION EL BOGDADI A A-
LEXANDRIE : Le commandant 
d'aviation Abdel•Latif El Bogda-
di, ministre des Affaires Munici-
pales et Rurales, est arrivé à 
Alexandrie pour examiner le pro-
jet de budget de la Municipalité 
et les grands projets en cours. 

X LE RETOUR DE M. AH-
MAD ABBOUD  :  L'angénieur 
Ahmad Ahboud est rentré de 
France après avoir participé à la 
réunion du onseil d'Administra-
tion de lu Compagnie du Canal 
Maritime de Suez. 

X MUSIQUE : Le « Conserva-
toire de Musique d'Alexandrie s 
et les e Amitiés Françaises » or-
ganisent un  c  Entretien sur les 
tendances actuelles de la musi-
que > par Dapiel-Lesur et Piero 
Guarino, suivi d'un prograMme 
d'oeuvres pour piano et pour 
piano et chant de Daniel-Lesur a-
rec le concoure d'Alice Gabbai, 
qui sera donné le vendredi 13 A-
vril 1956, à 19 heures, dans lee 
salons du groupement des « Ami-
tiés Françaises  7, . 

La carte de membre sera exigée 
à l'entrée. 

X 	SOCIETE DE BIENFAI- 
,SANCE MALTAISE  t  L'Assem-
blée Générale Ordinaire de la So-
iété Maltaise de Bienfaisance a 

eu lieu le 27 Mars 1956. Le Co-
mité élu pour l'exercice 1956/57 
se compose de • 

Président : M. Edgar A. Bon. 
nici. 

Vices-Présidents  •  Chev. Hec-
tor E. Floridia, M.B.E., Chev. 
Albert Zammit, 

Secrétaire : M. John Norrish. 
Secrétaire-adjoint : M. Hector 

.1. Floridia. 
Trésorier : M. Georges F. 

Vella. 
Trésorier-adjoint : M. Egidio 

Portelli.  ' 
Comptable : M. Ernest Pana-

yotti. 
Comptable-adjoint : Ili. René 

Stivala. 
Conseillers : MM. Thomas L. 

Mifsud, Joseph Said. 
,  Censeur : M. Mario H. Grech. 

Censeur-suppléant : M. God-
frey Vaesalo. 

X AUX AMITIES FRANÇAI-
SES  t  Le mardi 17 Avril 1956, à 
7 h. p.rn. conférence  de  M. Domi-
nique Bihoreau,  professeur  de 
Lettres au Lycée Français, sur : 
e Georg Biicher  ›  - Dramaturge 
pour un théâtre populaire. 

(Suite en Page 3) 
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ON EN  PARLE 

AVEC L'ASSURANCE 
Pour assurer nos chiens, qui 

sont nos fidèles compagnons, de 
re.xpreesion de nos sentiments af-
fectueux, il n'est rien que nous  ne 
devrions faire. 

Et Kansas City nous en donne 
l'exemple. 

A Kansas City, chiens et chats 
ont désormais leurs assucances 
sociales. Moyennant un versement 
forfaitaire de 5 livres par an, leurs 
propriétaires sont remboursés au-
tomatiquement de tous les frais de 
vétérinaire, de clinique et de phar-
macie pour toutes leurs maladies 
ou accidents u compris les mor-
sures 

Après quoi 	il ne nous restera 
qu'à perfectionner ces traitements 
en souscrivant à une assurance 
sur la vie de notre cabot favori 
dont seront les bénéficiaires les 
nombreux clebs qu'ils auront lais-
sés dans le quartiet 

Et puis on pourra aussi s occu-
per dorgaruser pour eux une mai-
son de.  vieillesse où ils pourront 
terminer leurs jours dans l'aisance 
et .  le bien-être. si  par hasard leurs 
patrons sont rappelés de vie 
tréDae 

12.4-56  	 

ACTUELLEMENT 
„ziett," 4„ 

GREGORY PECK 
The  '2°2-" 

Million 
Pound lao 

Dép . Art 
F.xpress 
	

9.05 
	

8.00 
Diesel 
	

6.30 
	

9.15 
Express ... 	sa

• 

	635 1035 
Rapide (Air cond. et  

... 	... 	7.50 10.35 
Express 	 ... 835 12.10 
Express 	(ne 	fonc. 
qu'après avis) ... ... 10.45 15.20 
Diesel 	(Rap.) 	(ne 
fonc, qu'après avis) 12.00 143U 
Rapide (Air cond. et  
Wag. rest.)... 	... 12.10 1530 
Express 13.1C 17.40 
Diesel (Rap.) 	14.10 16.40 
Express ... 	 15.40 19.20 
Diesel (Rap.) 	17.10 19.40 
Rapide (Air cond. et  
Pullman)... 	•-• 	1750 10 . 51  
Express (Air cond. 
ét Wag. rest.) --• •••  1 930 

 Diesel 	(ne 	fonc. 
qu'après avis) ... 	21.15 24.00 
Omnibus 	 ... 23.00 5.20 

23.0u 

Un of acier de police 

a failli périr dans 

son auto 

Ce qu'il en coûte 
d'importuner 

les jeunes filles 
par téléphone 

iprenel vt 
Tourœq'touge 

Rodolfo  Monfredini -à- 

Expert Commissaire-PrIseur  °E  

R.C.A. 2078 - TEL. 20989 

Pour cessation de commerce 0, 
Samedi 14 Avril  1956 

à 4 h. 15  p.m. 
et Dimanche  lb  Avril  1956 "g 

si nécessaire 

VENTE AUX ENCHERES 
des 

Objets d'art  -  Tableaux  --•-_•••i 

Gravures - Miniatures 
Meubles anciens et modernee se 

etc., etc., etc. 
constituant les marchandises  

à ce Mur de la 	-1:-  
4  GALERIE DRONOT 

Maison  de  Commerce 
VAHE BERBER1AN & Co.  -&-- 

R.C.A.  4481 
Rue YOUNG No. 1 

ExposItIon 

Vendredi 13 Avril 1956 
de 9 h. ami. à 7 h. p.m. 

•••••••••••1011)•15 , .•1•1•1111111•••••••••••••••••••••••U 

Imprimerie  PROCACCIA 
Tél. 28628 
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Aujourd'hui 
JEUDI 12 AVRIL 1956 - 103ème Jour de l'année 

FETE A SOUHAITER I SAINT JULES 

THEATRE 

THEATRE MOHAMED ALY. 
W.  25106. La Troupe du c DU' 

Gate  Theatre ». 
Ce  soir, à 9 h. 30 : c The 

- (de Jean Anouilh). 
* • * 

	

e;131SIFERENCE 	MEDICALE 
au Dr. Aubert  à 7 h. 30 13.111. 
dans la Salle de l'Association 
des  Anciens Eleees dee Peres Je-
suites, ste : e La Pathologie de 
ta charnière  cranic-vertébrale et 
sun traitement neuro-chirurgi-
cal ». 

Un film Illustrera la conféren- 
ee• 

SEANCE 

 • 

* * 
 DE CINEMA à 1 h. 

15 peu. au  Métro, donnée par le 
Cinà-Club Ménès. Au programme: 
e The Glass Managerie ». 

• * * 
SEANCE Des uOTTA E RIS-

POSTA l• à 7 h. turn. à la Dante 
Alighieri. 

Le  pelant) y est cordialement 
nuite. • • • 

ACTUELLEMENT 

AUX AMITIES  FRANÇAISES 
exposition  du peintre Mamdenh 
Ansatar  et du sculpteur Samuel 

tusclu'au  12 Avril 1958. 
• • 

AU  MUSEE DES BEAUX 
A  S, exeusition de gravures, a• 
euareaee et renroductions non -
gruiecs, itiscill'au 13 Avril 1956. 

A  LA FACULTE DE COM• 
MERCE (Soter) exposition de 
oeinture,  sculpture, photographie 
et  travaux mansiels par le Grau-
peinent des Seaux-Arts de la dite 
Fasuite. lusqu'au  15 Avril 1958. 

• • • 

A L'ASSOCIATION  DES AN-
cirrs ELEVES DES PERES 
JCS'ilTES, iVenie  Salon de la 
Jeunesse jusqu'au  14  Avril 1958, 
ic 17 heures à 20 h. 

. g Q 

A LA GALERIE CASABELLA 
expoàition du  peintre Félix Mi-
nerai, iusou'au  20 Avril 1958• 

** 

A L'ECOLE BICCHI, (ego* 
tion ties  couvres du Prof. Biella 
jusqu'au 18 Avril 1956. 

CINEGUIDE 

RADID 	Feu 80282 - c  An 
that tleaven Allows > (Jane 
W vina ri, Roe9 Hudson). 

A•MSR  - Tél. 31332' - c  The 
view of Poinpey'a Head » 
(Doua Winter, Richard gan). 
I'ne femme partagée entre la 
passion et son  amour pour la 
terre familiale. 

STRAND  - lel. '22322  - c  Ci-
110111/1  d'altri tempi » (Walter 
Chien, Lee Padovani). 
ur, re de  Caterina et ca carrière 
à l'écran dans une rétrospecti-
ve du  cinema. 

eLFIAMEIRA  -  l'el. 29054 - 
• alainbo  a  (Selvana alangano, 
Vittorio Gassman). Une fem-
me partagée entre une vie  ho-
norable et son amour de la dan-
se -  c  Money from Home a 
(Dean Martin, Jerry  Lewis) - 

doux lameux  luronsi dans 
le monde du sport. 

RiAL,r0  - Tél '24694 - c 
fo  e  ( Antigone \Telecom, Geor-
ges  Glynos). (Film Grec). Dra-
ine  d'amour dans  le cadre mer-
veilleux de la Grèce. 

RDYAL 	Tél 26329 - c The 
Diveled Heart  >  (Corne!! Bor-
chers, Yvonne Mitchell). Un 
enfant hésite entre es vraie rn è-
re venue le reprendre et celle 
gni l'a élevé. 

F.10  - lei 	-  caemiramis» 
(Ilhonde 	Fleming, 	Ricardo 
•Montalban). 	La vie et les a- 
mours d'une courtisane qui 
merda sur le trône de Babylone 

FERIAL  - Tél. 21233 -  c  Pre-
mier amour a (Aval  Gharam) 
(Sarnia Damai, Mohamed Ma-
rie; 

MÉTRO  - Tél. 22850122859 - 
e The  tender trap  »  (Frank Si-
natra, Debbie Reynolds). Ciné-
mascope en couleurs. Un cela 
ba:aire  endurci se débat mais 
finit  par tomber dans le tendre 
piège de l'amour. 

LA LAITE  - lel. 71225 - The 
aülhnn pound note  s  (Gregory 
Pock) Un étrange pari. Un 
honnie vit richement à crédit, 
parce qu'il possède une bank-
note d'un million de livres. -
c  lest train tram  Bombay  • 
(John Hall). Aventures  dae-
tion et d'émotion. 

ODEON  - Tél. 71866 - c The 
Egyptian  b  (Jean Simulons, 
Victor Mature). Lee aventures 
romanesques de Feinonhe à l'és 
pogne des Pharaons. 

i'reETROPSLITAN  - Tél. 71682 
• Arrivano  I  rostri  »  (Walter 
(-Yhiari, Freinet, Mani). Comédie 
cornique et fantaisiste. -
s  Massacre River  »  (G. Madi-
gon , iso ry  Calhoun). Film seer:- 
•esn a•••••tee• et  d'émotion. 

ePORTleIG PALACE - Tél. 71989 
e Ewiia  Tafakar  a 	(Chadia, 
fsmail Vassin) film égyptien - 
e Danee reus when wet  > (Es-
ther  Williams, Fernando La-
tone)  Une belle ondine devient 
R  9"K/tireuse. 

PL4ZA  - Tél. 2(1822 -  c  The 
• Maraudere  a  (Dan -Duryea, 

)orna Lewis, film d'action et 
d'émotion. 	c  Tille Lest time 

saw  Paris  »  (Van Johnson, 
Elizabeth Taylor). Un grand 
amour  dam; le Paris de l'après-
guerre. 

dancings,  Music-Hall 

CASINO PALAIS MONTAZAH 
NIGHT-CLUB   - Diners dan-
sants  avec l'orchestre de Billy 
Ca noula. 

WINDSOR  NIGHT-CLUB 
Tél. 28700  -  Chaque soir mu-
sique (le  danse avec Aida et son 
orebeetre. tt 

RITROVO  - Tél. 22255 - Dé-
jeuners. Tous les soirs dîners 
drmeants. Baclou et son en-
semble. 

UNE PENSES 

A toutes les e parties »  rl 
y a deux sortes d'invités: 
ceux qui voudraient partir 
tout de suite, et ceux qui en-
tendent rester jusqu'à la fin. 
Le fâcheux est qu'ils sont gé-
néralement mariés ensemble. 

Raymond Rodel. 

Une histoire gaie 

M. Guy Mollet, Malgré son 
est pas moins un homme 
charmant et gai. Cl aime les 
histoires et en conta récem-
ment une à M. Mendès -Fran-
ce. C'est un médecin qui re -
tourne voir un malade: 

- Avez-vous pris les médi -
caments que le vous ai pres-
crits avant-hier ? 

- Oui, fait le malade. Sauf 
une potion • il v avait mar- 

` gué sur le flacon : « Tenir 
hermétiquement fermé I », 

Savez-vous que... 

LE DOYEN DES GUIDES 
ALPINS EST MORT PRESQUE 

CENTENAIRE 

Le doyen des guides alpins du 
Val d'Aoste, Benjamine Fosso 
vient de mourir à l'âge de quatre 
vingt dix-huit ans. A quatre vingt 
dix ans il avait fait l'ascension du 
Castore (3.700 m). 

LE TEMPS QU'IL FAIT 
Température en légère hausse. 

Ciel nuageux. Vent du Nord. 
On a enregistré hier' 

Max. Min. 
Le Caire._ 	 19 	8 
Alexandrie 	. ... 18 	12 
Port-Sa:d... 	 ... 18 	14 
Suez ... ••• ote ..• •••  ... 19 	8 
Minia... 	 ... 23 	12 
Assiout ... 	 24 	11 
Louxor ... 	 50 	19 
Assouan 	 ... 34 	21 

RADIO 
LE CAIRE 

12.30-Pèle-mêle. 
13.15-Bal musette. 
13.30-Les prix du coton. 
13.33-1Is chantent pour vous 
14.00-Journal parlé. 
14.10-Le Brno Radio Symphany 

Orchestra. 
Lens Ianacek: Danse de 
Lech. 

14.30-Programme allemand. 
17.00-Votre thé en musique. 
17.30-La demi-heure • des Jeunes. 
18.00-Programme grec. 
19.00-Programme italien. 
20.00e-Programme anglais 
21.00--Journal parle. 
21.10-Les refrains que vous ai-

mez. 
21.30-Un conte radiophonique, 

par Mohsen Draz. 
21.40-Les refrains que vous ai- 

mez. 

VENDREDI MATIN 
730-Réveil en musique 
8.00-Journal parlé. 
8.10-Réveil en musique. 
9.00-Les valses de Strauss. 
9.30-Jean Regan et Dickie Va- 

lentine. 
10.00-Musique 	de d'Amérique 

Latine. 
10.30-Cavalcade de chansons. 
11.00-eConcert symphonique. 

- Debussy: Suite Chil-
dren's corner. L'Orchestre 

Symphonique de la Radio-
diffusion Belge. dir. Franz 
André. 
- Beethoven: Concerto 
en ré majeur op. 16. Ye-
hudi Menuhin (violon) et 
l'Orchestre 	Philharmonie, 
sous la direction  de  Wil 
hein Furtwangler. 

12.00-aPot.pourri. 

PROGRAMME ETRANGER 

17.00--«Madama Roland». de G. 
Forzano (Rome). 

20.00-Chansons en vogue (Braz- 
zaville), 

20.01-Concert par l'orchestre de 
Lyon, dirige par 12. Corlot 
Paris). 

21.00-Les grands orchestres tzi- 
ganes (Monte-Carlo). 

28.15-Concert de musique classi- 
que (Rome). 

23.20-Concerto de Mozart 	K. 
218 (Monte-Carlo). 

HORAIRE  DES TRAINS 
ALEXANDRIE_ - LE CAIRE 

La loi fiscale 

appfiquée aux experts 

Etant donné que la  loi  fi- 
xant l'impôt général 	sur le 
revenu 	doit être appliquée 
aux étrangers no résidant 
Pas dans  le  pays et  étant don-
né que certains ministères 
emploient ries experts ét•an -
gers, spécialement engagés,  le 
Ministère des Finances a a-
dressé line  circulaire  à tous 
les Ministères leur dom :n 
dent de lui  communiquer le 
nom rie ces experts  J•  que 
le chiffre de leurs traitements 
et gratifications s'ils  défias- 

nt mille livres par année a-
fin de leur applique- égale-
ment la dite roi 

Ainsi que nous l'avons annon-
cé, l'Administration générale du 
Travail au Ministère des affai-
res Sociales, vient d'établir un 
rapport préliminaire au sujet de 
l'obligation de la carte de tra-
vail avec toutes les indications 
susceptibles de confirmer l'iden-
tité de son détenteur; le rap-
port définitif sera présenté aux 
hautes autorités après consulta-
tion du Bureau de recrutement, 
1  Administration des Assurances 
sociales et les organismes les 
plus directement intéressés. 

Dans son rapport préliminai- 

AV 1S 

Le Consul Général de Fran-
ce a l'honneur de faire savoir 
à la Colonie Française  que  la 
Messe consulaire tradition-
nelle Arménienne Catholicitie 
sera célébrée le Dimanche 15 
Avril à 10 heures à l'•,§glise. 
Arménienne Catholique;.' Rue 
du Port Est. 

Il espère que les Freneais 
résidant ou de passage e t les 
amis de la France voudront 
bien assister à cette cérémo-
nie traditionnelle. 

Nous recevons la lettre suivan-
te d'un lecteur du Caire, que nous 
publions bien volontiers: 

Monsieur, 
le viens d'effectuer un séjour à 

Alexandrie, et j'ai été effaré par 
ce que j'y ai vu. 

De beaux jardins sons brutale-
ment ravagés. de vieux arbres 
sont impitoyablement arrachés, 
pour céder la place à des parcs 
d'autos, des garages d'autobus, 
des terminus de trams.., A la ver-
dure succède l'asphalte... 

Que veut-on faire d'Alexandrie? 
L'embellir ou l'enlaidir? 

Cette ville est censée être un 
centre d'estivage, que l'on s'éver-
tue par tous les moyens de garnir 
d'estivants. Est-ce un moyen (•at-
tirer ces derniers, qui se dirigent 
en plus grand nombre vers d'au-
tres. lieux plus intéressants parce 
qu'ayant mieux à leur offrir. que 
de dépouiller Alexandrie de ce qui 
fait spécifiquement son cachet. lui 
donne cette physionomie spéciale 
et constitue son attrait Particu-
lier? 

C'est une grave 'If rent que  de 
toucher aux éléments grâce aux-
quels les gens préfèrent se  ,entre 
dans tel endroit plutôt que dans 
tel autre parce qu'il est plus a-
gréable d'y vivre. Et l'un  des élé-
ments  qui font le charme d'Ale-
xandrie, ce sont précieérnent ses 
arbres et ses jardins grâce aux-
quels elle peut présenter aux esti-
vants une atmosphère qu'ils ne  

re, l'Administration générale du 
Travail déclare qu'il y a lieu 
de distinguer entre la carte de 
travail, la carte d'identité ainsi 
que la, carte d'assurance; elle se 
demande st une seule carte en-
globant tous les renseIgnenients 
oestres, ne suffirait pas. 

Cependant les avis sont par-
tagés à ce sujet. 

L'Administration de l a  
ttque estime qu'une 	carte -le 
travail doit éere donnée à cha-
que travailleu r  et déposée par le 
travailleur auprès de son em-
ployeur Ce dernier devrait la 
rendre au travailleur dès son li-
eenclertient et le travailleur en 
chômage la remettrait aussitôt 
au Bureau du Travail dont il 
dépend pour que lui soit trouvé 
un autre emploi 

L'attaché des 	questions ou- 
vrières à l'ambassade d'Egypte 
à Londres déclare, de son côté, 
que cette carte de travail est 
obligatoire pour tous les habi-
tants  en Angleterre quel 
soit leur âge. Cependant, la car-
te anglaise ne contient en subs. 
tance que le nom du syndicat eu-
vriel auquel le travailleur ap-
partient. 

L'attaché des 	questions ou-, 
e•ie•ee  3  aninbassade d'Ers -verte à 
Rome déclare que la carte dé 
travail est indispensable et qu' 
elle cet obligatoire en Italie 
pour tons les ouv r iers. 

Enfin du Brésil, Ire carte de 
travail est généralisée en ce sens 
qu'elle est oblietetnire pour les 
hommes et les femmes 

THE DUBLIN GATE THEATRE 
PRESENTE CE SOIR 

"THE LARK" 
e The Lek s, ou Jeanne d'Arc 

vue par Jean Anouilh. dans la tra-
duction de Christopher Fry. et in-
terprétée par la compagnie du 
Dublin Gate Theatre, a connu le 
plus franc succès à l'Opéra du 
Caire, succès dont la presse s'est 
fait l'écho. 

Détachons ainsi de l'article de 
M. Etienne Mériel, dans «Le Pro-
grès Egy.ptiens• les passages sui-
vants: 

e En voulant nous montrer 
dans Jeanne d'Arc, à la fois l'en-
fant  et  le  capitaine. la  •  femme et 
la sainte, Anouilh oblige rinter-
prête du rôle à utiliser des regis-
tres si variés, opposés même, que 
seule une actrice douée d'un tem-
pérament hors du commun veut 
assumer .  ce jeu épuisant. 

De très longues ovations, mê-

lées à des applaudissements una-
nimes, montrèrent  à  Eithne Dun-
ne combien le public lui -  était re-
connaissant des émotions diverses 
qu'elle avait se lui communiquer. 

Les costumes, détachés sur un 
mur noir par de savants éclaira-
ges, composent des tableaux so-
bres ou chatoyants selon le climat 
de chaque scène. L'harmonie en 
jaune et vert doré des costumes 
abracadabrants 'portés par le Dau-
phin et les dames de sa cour est 
parmi tant de  réussites.  à signaler 

Cet admirable spectacle. trouble 
apitoie.  amuse  exalte et donne 
réfléchir  ». 

"LES NOUVELLES" 
Votre Journal 
Vile Vendredi 
	I 	  

* * * 

La lettre de notre lecteur pose 
le problème classique de  l'opposi-
tion entre le passé et  revenir. 
problème qui se présente partout 
et phis particulièrement dans  le 
domaine de  l'urbanisme  •  où,  sous 
l'emprise des nécessités  modernes 
les reconstructeurs  des villes  se 

heurtent  chaque jouir  h des  vesti 
ges  du passé et  doivent décider 
soit  de le' sunnrimer.  soit de  les 
contourner.  au risqua  de voir  leurs 
plans dénaturés. 

(Suite en nage  3) 

.C'est aven fierté, et grâce a la 
collaboration de ta B.I.S. que la 
Réforme Illustrée présentera le 

mardi 11 Avril à 6 h. 30 p.m. au 
Théâtre mohamed Aly, le plus 
grand pianiste hongrois LAJOS 
HERNADI  qui interprétera, avec 
l'Orchestre Symphonique 	d' A- 
lexandrie, sous la direction 	du 
Mo.  Orlovetsky,  le fameux Con-
certo No. 5 - dit l'Empereur. 

Disciple  du  célèbre 	compost- 

•• 

te,tr Bela Bartok, Hernadi 	est 
considéré aujourd'hui dans 	le 
inonde musical comme son me-
leur interprete. 

Il a été également à 	Berlin, 
l'eléve du  grand  Schnabel. 

Lajos Hernadi, classé en Hon-
grie comme le plus grand musi-
cien du moment, nous vient aveo 
un Paimares tort élogieux. La 
Presse d'Ailemagno, d'Italie, de 
Hollande, de Finlande, et de bien 
d'autres  pays  est unanime à sou-
ligner l'envergure de son talent, 
la clarté de son leu et la maitrise 
de la technique• 

Il  vient d'obtenir au Caire un 
véritable triomphe et il a été o• 
bligé de donner un second con. 
cert. 

LAJOS  HERNADI cst un free 
grand pianiste.  e  Heureux pays 

qui possède  un  tel  musicien n a 
,ierit un critique allemand. 

Les prix des places, selon la 
tradition de la Réforme Illustrée, 
sont  à  la portée  de  tout  le monde. 
Malgré la nouvelle taxe munici- 
pale, vraiment prohibitivp.T.  6  e, 	

46,  tari sont tes suivants 
38, 30 et 16. 

La location est ouverte aux 
guichets du Théâtre. 

La  mobilisation 
sur  place 

des fonctionnaires 
techniciens 

Une administration gouverne-
mentale 'vient de saisir le procu-
reur gènéeal d'une plainte contre 
un ingénieur au service de la dite 
administration qui avait  donné sa 
démission et était parti avant que 
cette démission né soit acceptée 
pour un  pays arabe  où il entra eu 
service d'uns société. 

Dans  sa  plainte, l'adrmnistration 
en question déclare que l'ingénieur 
en question enfreint les disposi-
tions de l'ordonnance militaire en-
loignars aux fonctionnaires tech-
niciens de continuer le travail et 
de  considérer comme mobilisé 
sur place. 

L'administration demande aux 
putorités  judiciaires de prendre lep 
:meures nécessaires  pour faire re-
venir l'ingénieur en question en 
Egypte. 

Le  vouzhachi Sayed  ► bciel 
Henni. officier du service dee 
investigations  Ou kisti de Mi• 
net  el flassal.  était - hier - 
an volent de  son  automobile, 
sur la rente du désert, venant 
rlu Coin' , lorsque. soudain. le 
moteur prit feu. 

L'officier 	tenta de 	sortir 
par la portière de droite mai :- 
les  flammes avaient.  déjà  en 
vabi la  moitié 	du véhicule. 
L'officier rismiait fprt 	d'être 
brôlé vif ou asphyxié lorsque 
clos ouvriers vinrent à passer 
qui  démolirent les  portières et 
le  sauvèrent juste  à  teilles 

1.ES Filin WVERS 
UN CHAOUICHE DEMANDE 

UN BACKCHICHE 
L'inspecteur des 	Investigations 

a  arrêté.  hier 	un cheouiche qui 
importunait  un repris de iustice, 
placé  sous  surveillant(, en  lui  ré-
clamant  an  haekchiche  r  à l'occa-
sion  de Ramadan  l>. 

Dénoncé  le  beckchichard a été 
'surpris  en  flagrant  délit pendant 
que l'individu  lui remettait un bil-
let  de  50 R.T. marqué d'un signe 
spécial par la police. 

Ainsi. si nous ne sommes  pas 
destinés à faire de vieux  Os,  nos 
chiens auront toujours de.s os à se 
mettre sous la dent. 

On dira ce qu'on• voudra, mais 
je trouve l'exemple de Kansas Ci-
ty absolument édifiant. Car nous 
ne nous soucions pas assez de nos 
fidèles compagnone et nous som-
mes trop enclins, quand ils sont 
malades d les envoyer subie une 
piqiire mortelle et définitive pour 
les ernpecher de souffrir. 

Ce qui cache notre lâcheté et 
notre crainte de les voir souffrir 
ou de noue donner la oein- de les 
soigner G E  O. 

On nous demande... 
LE REGIME DES NOUVEAUX 

IMMEUBLES 

le vous :serais bien obligé de 
vouloir me répondre si j'ai le droit 
de résilier les contrats de location 
4 le fin du bail concernant les im-
meubles construits après le  der-
nière guerre et si je puis augmen-
ter librement les loyers toujours d 
le fin du bail et concernant les 
mêmes immeubles. 

En vous 	remerciant. agréer, 
Monsieur le Rédacteur en Chef, 
mes salutations distinguées.-0.B. 

Réponse  

Si le premier contrat de Inca-
Ion a  e4  signé après le ler octo-
bre 1952. ces appartements é -
chappent complètement aux limi-
tations de la loi sur les loyers et 
les droits de location sont régis 
par le droit commun. Le proprié-
taire. dans ce cas, a le droit de 
résilier le contrat à la fin du bail 
en respectant toutefois le terme de 
dédit prévu au contrat. et  aussi de 
majorer les loyers. Par contre, 
pour les immeubles modernes dont 
les contrats de location sont anté-
rieurs au 1er octobre 1952. frap-
pés par le décret qui a baissé les 
loyers de 15%, ils doivent être 
considérés à loyer bloqué et être 
régis par les mêmes dispositions 
mie les immeubles d'avant-guerre. 

EPURATION DES RUES 
ARRESTATION 

DE 230 MUFLES 

La brigade des Moeurs et des 
Jeux d'Alexandrie a enregistré 
pendant les mois de Janvier, Fé-
vrier et Mars, le bilan suivant : 

arrestation de 230 mulles qui 
importunaient les femmes et les 
jeune» filles dans les établisse-
mente publics et dans la rue. 

Descente dans 14 cafés où se 
inistiquaient des prix interdits. 

Arrestation de 3 bookmakers 
ealarlest ine. 

restation de 498 ramasseurs 
de eaegete. 

Aneetation de 220 vagabonde. . 

arrestation de 391 radeoleuees. 

Le Dr. Moharned A.M. a in-
formé le poste de police de 
Rod El Ferez qu'un jeune 
homme avait l'habitude d'im-
portuner, par téléphone, la 
soeur de sa femme... Malgré 
les  refus  et les réponses sè -
ches qui lui étaient faites, 
l'importun continuait son ma-
nège•. La police conseilla, a-
lors.  à  la jeune fille de efaire 
semblant» de l'écouter et de 
convenir mérite, avec l'incon-
nu, d'un renflez-vous cru'il lui 
fi vernit. 

Les choses se passèrent sui-
vant le plan prévu et on prit 
rendez-vous devant  la  Faculté 
des Lettres de Chpubrat• 

Taineoprin 	était ait rendez- 
vous et aussitôt 	qu'il vit la 
jeune fille, il s'empressa vers 
elle et elle lui témoigna son 
plaisir d nt 

 fait  que 
cil iele vqo uir. 	ils pna'as-

, 
 

lo•s(fue la police fit irruption 
et  arréta  le jelme amoureux. 

A  l'enquête, 	il fart constaté 
qu'il s'agissait 	d'in étudiant 
de la Enerilie de Médecine, 

Le Tribunal Correctionnel 
de Rod FI Faute présidé par 
Me Zaki El Sasvi. a condam-
né le jeune homme  à  deux 
mois de  prison.  avec travtAt  

agigoesmesS.WesmeselessNa38% 

513, 14  et  15  Avril 
1956 

FS  MIES CHÉRIF 

VENDRONT 
AUX ENCHERES 

VILLA 
MOBILIER 

ET B1101IX 
Appartenant  aux 

Suc. Feus KOLOMAN 
's  MARTA ERDOES 

Garnissant la Villa sise 
Rue No. 12 SIDI-BISHR 

(Près la e Maisonette a) 
où la Vente aura lieu 

iteubleS  de Fabr. Allemande 
- Salon Louis  XV forme cor-
beille - Objets d'Art de Chine 
in vieille porcelaine et en Ivoi-
re  -  Tableaux d'Ec. Hongroi-
se - Belle collection de Taill8• 

,Persans - Ortévrerie et Vais - , 
selle de  table  en Métal Art , 

 Krupp - Limoges et Baccarat 
- Studio en ronce de noyer4 
-  Chambre  à coucher en et-1 
tronler - Réfrigérateur Wes-
tinghouse - Autos : Hiiman, 
Minx, et Opel - eto., eto. 

Catalogue à la disposition  , 
des Visiteurs 

',VISITE  : 
Mercredi 11 et Jeudi 12 

1 	Avril 1959 
Villa mise à prix  : 

L. E. 9.500 

*Pbur la Succession 
Me. G. SARROUF 
2, Rue Stambotil 

ALEXANDRIE 

Me. C. ZARRIS 

Me. G. BITTAR 
19, Rue Adly Pacha 

LE CAIRE 

Commissaire-Prisez r I 
DJEMIL CAMEL-TOUEG 

IGIL-1010eX iMiec 

• 

LE JEUNE 
DE RAMADAN 

Le Jeune de Ramadan a 
commencé, à la suite de l'an-
nonce faite, hier soir, par le 
Conseil des Ulémas qui a dé. 
cidé de se baser sur lé calen-
drier faute d'avoir pu cons-
tater la naissance du Crois-
sant à cause des gros nua-
ges. 

« La Réforme » présente à 
ses abonnés, lecteurs et amis 
musulmans sels meilleurs sou-
haits: Ramadan Kerim. 

0 0 0 

Le Chum El Nessim e tom. 
bant  » le lundi 7 Mai prochain 
soit le 26ème jour de Rama-
dan, le Moulti d'Egypte a dé-
claré quel tout Musulman peut 
fêter le -  Cham El Nessim, 
n'importe où, en jeûnant et 
m priant. 

••••••••■•■■■• 

QUAND  LA VIE  SE COMPLIQUE: 

TROIS CARTES POUR CHAQUE 
TRAVAILLEUR ? 

MARDI 17 AVRIL 
à 6 heures 30 P.m. 

AU THEATRE MOHAMED ALY 

LAJOS FIEFINADI 
LE PLUS GRAND 

PIANISTE  HONGROIS 

INTERPRETERA 

«L'EMPEREUR» 
de  BEETHOVEN 

avec  l'Orchestre 
Symphonique 
d'Alexandrie 

LES DIFFICULITS DES HABITANTS 
DE CAMP - DE - CÉSAR 	, 

de chaque convoi montant à 
itanilell et le premier de ceux 
qui descendent en ville. 11 de-
vrait occuper à la gare tou-
jours une plateforme spéciale. 

Pour éviter les incidents, 
on pourrait  aménager  un pas-
sage  latéral provisoire qui se-
rait gardé par des gardiens, 

• comme il se fait depuis long-
temps au passage de la rue 
Lumbroso. 

Tous les habitants  de Camp 
César et ils sont nombreux 
- vous seraient reconnais-
sants si vous pourriez les sor-
tir de l'embarras 11.. .,e 
trouvent. -  C.E. 

N.D.L.R. Vous avez lift écri-
re votre lettre avant la publi-
cation de notre article où 
nous annoncions que l'emploi 
d'une voie unique durerait 
jusqu'à la fin Mai. 

La suggestion qui nous y 
faisions, de diviser en deux 
parties les travaux de fonda-
tion résoudrait aans une cer-
taine mesure les difficultés 
des habitants de Camp de Cé-
sar, surtout si on s'attelait 
immédiatement à li ■aménage-
ment, même provisoire, de la 
nouvelle gare, ce qui était 
elailleurs la première chose à 
faire. 

Quant  à votre erennaltion, 
nous craignons fort qu'elle a -
joute encore au désordre ac-
tuel, d'autant plus que cette 
rame spéciale ne pourra  •  pas 
avoir une grande- fréttuo,nce• 

De toute façon, il noutf,,sem-
ble que quelque chose cloche 
et, qu'étant donné les incon-
vénients causés au public. des 
mesures devraient être orises 
pour que les travaux soient 
menés plus activement, même 

si cela doit comporter sire 
modification ries accords pas-
sis entre la Municipalité et 
l'entreprise resnousable, modi-
fication qui peut, à notre 
sens, être facilement négociée. 

CONSULAT GENERAL 
DE FRANCE 

En marge des travaux d'urbanisme 

Gardons à Alexandrie 
ce qui faisait son  charme 

trouvent dans aucun autre  endroit 
d'Egypte. 

Il faut conserver à Alexandrie 
son caractère  propre, si l'on veut 
conserver sa  valeur  touristique  et 
estivale. 

En Europe. 	chose  élémentaire. 
des lois spéciales protègent  jus-
qu'au paysage des régions  d'esti-
vage et de tourisme. Après 30 40 
50 ans, le visiteur retrouve  avec 
plaisir: inchangés,  les  lieux  qu'il  e 
toujours aimés et  où il  aime reve-
nir. 

I) vo us  incombe, en tara  que 
principal journal d'Alexandrie, 
d'intervenir de votre autorité  en 

'cette matière, et de faire entendre 
plus haut la voix  du  bon sens. 
Ceci est dans rintérét cje  votre 
ville  et de ses habitants. 

En vous priant de publier 
présente dans votre tribune libre. 
je vous prie d'agréer, Monsieur 
nies salutations  très  distinguées. 

Adly Khalil. 

PUCIER 
E PARIS 



Le  concours 

Marguerite  Long-Jacques 

Thibaut pour jeunes 

pianistes et violoniFtes 

Le Concours 	International 
Marguerite Long-Jacques  Thi-
baut aura lieu  en 1956 comme 
pour les  années précédentes .  

Ce  concours  s'adresse aux 
;mines pianistes  et  violonistes 
de fous les pays nés entre le 
er Janvier 1925  pf  le fer Tan- 

1 042. 
Ceux  pie ce roncoure inté- 

resserait 	lourront  connaître 
les  trindalitee 	en  s'adressant 
ail Consulat  General dr Fran 
en e Alexandrin. 

Berne-dons nue In concours 
crmirsnri n 	rinst•C értreirvee 
miimtoiro, et  une  herr:ive fi 
nnip. 	T,e jury  sera comnosiô 
d'éminentes 	personne lités 
traneniees et etrangeres 

En marge des  travaux`  d'urbanisme 

Gardons à Alexandrie 
ce qui faisait son charme 

;Suite  de  la  page 1) 

C'est pour cette raison que dans 
les grandes villes de l'étranger 
toutes les importantes questions 
d'urbanisme sont soumises à des 
comités spéciaux composés non 
seulement de techniciens, mais 
aussi de représentants de diffé- 
rents secteurs, architectes, artistes, 
service 	historique, 	autorités 	du 
trafic 	et 	représentants quolifiés 
des habitants, Ainsi. les mesures 
radicales qui sont prises le sont 
en toute connaissance de cause a-
près approbation d'une majorité 
des intéressés. 

On sait, en effet, que les tech-
niciens, consacrés entièrement à 
l'oeuvre qu'ils ont préparée, ont 
tendance à supprimer tous les 
obstacles qui se dressent. C'est u- 
ne tournure d'esprit 	utile, mais 
qui e parfois des 	inconvénients. 
Et c'est pourquoi, tous les gou-
vernements et toutes les munici-
palités prennent tellement soin à 
ce que les travaux d'urbanisme ne 
dénaturent point le caractère his-
torique des villes ou  des  campa-
gnes. 

Certes, 	Alexandrie ne possède 
point d'organisme semblable et 
c'est peut-être un bien, car nom-
bre de projets très utiles auraient 
risqué de se trouver bloqués pour 
longtemps. Mais enfin, les choses 
étant comme elles sont, nous atti-
rons l'attention sur cette lettre qui 
représente, nous en sommes cer-
tains, l'opinion presque unanime 

Tout le monde est d'accord, 
croyons-nous, pour déplorer la 
disparition des palmiers des ex, 
jardins français, transformés main. 
tenant en gare d'autobus. Tout ie 
monde est d'accord aussi pour 
déplorer la disparition totale des 
arbres de la place de la Libéra-
tion, place véritablement histori-
que dont les arbres étaient un des 
traits les plus familiers et qui au-
raient fourni une ombre bienfai-
sante aux autos parquées. 

Tout le monde est d'accord 
pour  se  plaindre de la défiguration 
totale de notre beau jardin de 
Nouzha pour en consacrer une 
partie au jardin zoologique, cho-
se qui e été faite sans respect 
pour le très harmonieux tracé de 
ce jardin où plusieurs générations 
d'Alexandrins ont coulé des jours 
heureux. 

Tout le monde est d'accord 
pour critiquer le règlement impo-
sant la construction d'immeubles 
de douze étages le long du boule-
vard El-Ner qui créeront une al-
lée transversale au milieu de la 
ville, allée qui ne répond pas  à 
son allure générale et qui,  comme 
les fameux villages de . Potemleiee, 
est destinée  à  masquer les  mise-
res adjacentes. Si encore  cm  lais- 

sait entre chacun de ces immeu-
bles un espace sufisamment large 
pour le faire paraitre isolé, nous 
aurions admis ce principe. Mais 
s'imagine-t-on le spectacle de ces 
blocs énormes collés l'un à l'autre 
et pavoisés, comme c'est la coutu-
me de toute la lingerie de leurs 
occupants? 

Certes, une ville doit changer. 
Mais le charme d'une ville réside 
justement dans cette juxtaposition 
des époques. La différence entre 
une ville européenne ou orientale 
et une ville américaine est que 
justement, dans les premières, on 
se rend compte de l'évolution, de 
l'histoire de la ville, que certains 
de ses traits ont revêtu un carac-
tère permanent que les générations 
aiment retrouver l'une après l'au- 
tre, tandis  que  la ville américaine, 
à part quelques rares exceptions. 
n'a aucune personnalité, n'est qu'-
un amas de cellules bétonnées et 
qu'aucun souvenir n'y évoque un 
passé méme récent. Et quand il 
existe un souvenir de  ce  genre, il 
est précieusement amoureusement 
conservé, 

Alexandrie est une ville relati-
vement récente. Dans sa forme 
actuelle, elle n'a pas cent ans, 
puisque dans la plupart des cas, 
ses maisons,  ses  rues principales 
ont été construites ou reconstrui-
tes après 1352. Mals cela fait tout 
de méme quatre générations. Cela 
fait quatre générations qui se sont 
habituées  à  certains aspects pitto-
resques,  à  certaines caractéristi-
ques de la ville. Les palmiers du 
Jardin français donnaient à la pla-
ce une ligne. une certaine nobles-
se qu'elle a complètement perdue. 
Il en était de même à la gare de 
Ramleh. Ce sont de petites choses 
dira-t-on. Mais ce sont ces petites 
choses qui donnent du charrie. 
une personnalité à une ville. Et si 
ce sont de petites choses. pourquoi 
les sacrifier? 

La lettre de notre lecteur est si-
gnificative. Ce n'est pas celle d'un 
Alexandrin, niais d'un Cairote. 
Elle exprime l'impression désa-
gréable causée par la suppression 
radicale de ces îlots de verdure 
qui embellissaient le centre de la 
ville. Elle démontre que l'utilita-
risme ne doit pas Ignorer l'esthé-
tique, qu'il est tout aussi impor-
tant de faire beau que de faire 
pratique. 

C'est pourquoi nous espérons 
qu'une fois les grands travaux a-
chevés, on pensera à atténuer la 
rigidité de la pierre. l'éclat du so-
leil. la chaleur de l'asphalte, par 
quelques arbres. quelques plates-
bandes, quelques corbeilles de 
fleurs qui, à la  beauté  d'Alexan-
drie, ajouteront un attribut indis-
pensable méme aux plus belles 
femmes: le charme. 

UN OUVRAGE SUR CHYPRE 

NOS CORRESPONDANTS t 
NOUS ECRIVENT 

UNE CRISE 
BIEN PREOCCUPANTE 

de  fermer  le  micro pour un in» 
tant  ! 

Et toujours dans le méme ordre 
d'idées. 

Hom, 	El-Hadidi, 	principal 
speaker de rEsB,  était  invité  il>  y 
a une  dizaine de jours par  des  a-
mis,  dont  un  collègue  speaker. à 
une  excursion,  11 s'excusa étant 
un  peu fatigué.  Il  avait  une après 
midi de libre,  -  qu'il croyait.  -
et  voulait la passer chez lui. 

Cependant,  à  5  heures, le col 
lègue speaker lui téléphone: 

e  Notre voiture est en panne 
sur la  route du Fayoum. Impossi-
ble  de  rentrer pour mon émission 
de 6 heures. Je t'en prie va me 
remplacer  1 a 

Hosni saute dans ses vétements. 
Il cherche un  taxi et,  bien  enten-
du, il n'en  trouve pas, en  vertu 
d'une  loi  très connue.  Il  prend  un 
tramway. Au bout d'une station, 
le receveur se présente. Hosni met 
la main à sa poche et.  -  toujours 
bien  entendu.  -  la sort vide, car 
il  avait oublié, dans sa précipita-
tion, son portefeuille. Le receveur 
le regarde avec mépris et le prie 
de descendre en murmurant que 
les filous, de nos jours, n'hésitent 
méme pas à s'habiller convenable. 
ment. 

Hosni, désespéré,  arréte  une au-
to privée et oblige pratiquement 
le chauffeur  à  le  conduire  un  bout 
de  chemin.  Il arrive devant un 
magasin de bicyclettes et en en-
fourche une, tandis que le garçon 
du magasin court derrière lui en 
criant au voleur, Il arrive au  stu-
dio  à  6 h.  10 à temps pour  en-
tendre  son collègue  en  train de 
débiter son programme. comme si 
de rien  n'était. 

Nous avons oublié de vous dire 
que  cela 'était passé le ler Avril. 

BIGLE. 

rait  cette entreprise pour la 
somme de trente niellons de 
dollars. 

Les négociations privées me• 
nées par l'industriel hellène, 
ont cependant prov aîné une 
violente réaction de la part de 
l'opposition, qui reproche au 
gouvernement de Caramanlis, 
d'avoir  autorisé la sortit• d'un 
capital  aussi important, sana 
contre-partie d'aucun utilité  
pour  le pays 

LA  PREMIERE 
EXPORTATION  DE  MACHINES 

GRECQUES  DANS 
Us  PAYS ARABES 

Athènes (Mondar)  -  Le  pre-
mier  lot de machines industriel-
les fabriquées en Grèce a été ex_ 
porté dans un pays  arabe  L'é-
vénement  a  été souligné,  au 
cours d'une éloquente  cérémonie 
qui s'est  déroulée dans  le port 
du Pirée, où un  groupe ,je  pom-
pes  d'assèchement  a  été  embar-
ciiié sur un navire  en route  pour 
la Syrie où le  chargement  est 
destiné. 

La /saleur du chargement s'é-
lève à  environ 400.090 dollars. 
D'autres expéditions semblables 
seront effectuées incessamment 
pour  le Liban 

eeseeteeseeeeeeeseenseeeeseeseseeusedees 

LA VENTE 
AUX ENCHERES LA 
PLUS IMPORTANTE 
VU  MOYEN-ORIENT 

LES  COLLECTIONS 
ILHAMI HUSSEIN 

5,  RUE BIRGAS 
Garden  City  -  Le Caire 

ratieau:, de  Maitres anciens 
et Modernes  -  Importants 
Objets  d'art et Porcelaine 
d'  Extrême- Orient -  Meubles 
signés  de Haute Epoque  -
Beaux Tanis d'Orient, de 
Chine et avonnerie  -  Bileux 
signés Cartier, Vancleff  & 
Arpels, eto.  -  Objets de Col-
lection y compris niusieurs 
Fa berge. 
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Nous avons reçu le nouveau 
numéro  «Chypre»  consacré  à 
ein.dépendane de l'île. Nous a-
vons tout d'abord relevé les 
paroles de M. Sophocle Veni-
zélos, chef des Libéraux en 
Grèce:  «Je  profite de mon  pas-
sage  e Alexandrie, pour  félici-
ter le Comité de Libération, de 
ses louables efforts pour aider 
le peuple grec. Il est naturel 
d'ailleurs, eue des gens habi-
tant ce pays, soient inspirés 
par le même souffle de com-
bat pour la liberté, que leurs 
frères Egyptiens, qui ont  cou-
rageusement obtenu leur indé -
pendance. et j'espère  de voir 
ces  efforts poursuivis jusqu'à 
la victoire  finale». 

Le  Prof.  H. elaschas nous 
rappelle des faits hist orirp  cs: 
«Le sentiment populaire una-
nime avait  été  exprimé  par les 
admirables paroles que pro-
nonça l'Archevêque Sofronios 
quand il  reçut à  Nicosie,  avec 
les  représentants dit peuple 
chypriote, le premier gouver-
neur  anglais Wesley, «Nous 
Chypriotes. qui  sommes des 
vrais Hellènes. nous n'avons 
qu'un seul (Meir.  un  doux et 
consolant espoir l'union  avec 
notre Mère la Grèce» 

En 1907, 	Churchill en  s'a•  
dressant aulx députés de Pile, 
était du meule avis quand  il 
leur  dit: «J'estime naturel  nue 
le peuple chypriote, qui  est 
d'origine  grecque, désire l'u-
nion avec  sa  mere-pet•ie et 
exprima  cet Idéal avec un 

(De notre oorretpondint 
""ItrtIouller à Paris) 

Les crises qui, depuis 1951, 
ont, de ci de là, /secoué l'alliance 
Atlantique, ont été celles de tout 
organisme qui, composé de di-
vers éléments, cherche son unité 
et. par des réajustements de po-
sition quête son assiette définit!. 
ve. Le problème était alors bien 
simple et le danger commandait 
Impérieusement le choix :  il 
fallait  -  c'était formel  -  s'unir 
ou disparaltre Face à la Russ'e 
stalinienne, à cette puissance 
d'agreesion et à cet Impérialisme 
belliqueux, le 'simple instinct  de 
conservation exigeait cette unité 
devant le périe cette preste de 
eonecience collective devant l'en. 
nemi commun. Aussi longtemps 
que l'attitude rime a fait redou-
ter le pire que l'alarme occiden. 
tell  a  lusitifié les mesure de dé-
fensif et  mte aux mains des  mllt- 
teires l'entière 'sauvegarde dee 
mettait  menacées. lest peuples 
emt  demeurée groupés pour op-
poser un front uni à l'orage me. 
vacant, et les quelques heurts 

b:vitez toute tension nerveuse. 

Ecoutez certaines suggestions de 
vos  aillés. 

Vous recevrez  de  bon.ies nouvel-
le& 

Contrôlez toutes vos paroles 

Consacrez  la  soirée à votre con-
joint •  

Vous profitez  des  idées  d'autrui 

Voua obtenez une satisfaction 
imprévue. 

Un  changement souhaitable est 
possible. 

Conférence-Promenade 
sur la Topographie 

d'Alexandrie 

Sous l'égide des Acrites (Rou-
tiers hellènes) d'Alexandrie, le 
prof. Eugène Michailidis a sa-
vamment expliqué dans une con-
férence faite vendredi dernier au 
siège des Apophites, la topogra-
phie de notre ville. et  ensuite con-
duit, dimanche matin, son Jeune 
auditoire, sur les lieux... 

Le Musée gréco-romain a été 
tout d'abord visité. Les inscrip-
tions ont été vérifiées, des mon-
naies étudiées avec leur teneur de 
date et d'effigie de chefs de dy- 
nastie gréco-romaine, 	témoignant 
de la civilisation ancienne 	de la 
ville depuis des siècles. Enfin des 
momies et des tanagras expliquées. 

Les jeunes visiteurs se rendirent 
ensuite au quartier de Kom El-
C hogafa où, par autorisation spé-
ciale. Ils purent visiter les cata-
combes étagées à triple fond. Cel-
le du milieu représentant le tem-
ple d'origine  assez  confuse. En 
effet. sur les murs, les inscriptions 
pharaoniques 	voisinent avec des 
vestiges gréco-romains et chré- 
tiens... 	L'étage d'en-dessous 	se 
trouve submergé. 

La colonne Pompée, construite 
sous le règne de l'empereur Dio-
clétien, se trouvant  à  quelques 
mètres de là. n'est pas davantage 
authentifiée historiquement puis-
qu'il s'agit d'un monument posté-
rieur au règne de Pompée, comme 
le témoigne le nom des possibles 
constructeurs Pouplios et Possi-
dios. 

Ces monuments de Kom el Cho-
gafa sont. au  point de vue histori-
que et certainement touristique, 
de grande valeur. Antérieurs mé-
me à la reconstruction de la ville 
par Alexandrie le Grand. lorsque 
notre ville répondait au nom telle-
ment poétique de Rakotls, et où 
cette région  se  reliait alors à cel-
le du Pharos, la mer se trouvant 
etre  retirée  de  plusieurs kilomètres. 

L'initiative de cette conférence-
promenade due au chef des Acri-
tes, M. Stéfanoudakis. aussi bien 
qu'à leur indicateur 	scientifique. 
M. Michailidis. 	devait être prise 
pour exemple et suivie par les au-
tres clubs de leunesse. Il est temps 
que nos monuments servent. Et 
tout d'abord A éclairer nos jeunes 
esprits... 

Signalons toutefois que les visi- 
teurs furent ennuyés, suivis et 
hués par la populace. assez nom-
breuse à cet endroit de la ville. 

Une force suffisante de police 
devrait veiller à l'ordre, au cas 
surtout où des touristes devraient 
traverser ces rues.  A  moins de 
faire appel  chaque  fois  à  une bri-
gade spéciale. ce  qui  est assez  ri-
dicule. - F.T. 

1pprenet 
les tangues tirantes chei. 
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PRATIOUE  & 

-.Comme les temps chan-
gent! Il y a seulement trois 
ans, les prospectus de l'armée 
britannique invitaient la jeu-
nesse anglaise à s'engager 
dans l'armée «pour passer les 
meilleures années de sa vie à 
Chypre,  cette  île enchanteres-
se  de  la  Méditerranée». Main-
tenant les Anglais appellent 
Chypre «l'île de la haine»... 

Mme Paléologue-Pétronda, 
dans un poème symbolieue, 
confond Pile martyre, à la 
Vierge miraculeuse de Kikos, 
FUI regard haiseé et à la man•  
tille noire... Dans les mou  
lins, les monastères, les fabri-
ques  et  les écoles, on murmu-
re avec  la douceur d'un canti-
que. l'Hymne  à  la Liberté. 

Le Dr. Papaellinas, prési-
dent du Comité. décrit en &- 
tait dans son article, les selle 
fennecs  des insulaires .et parie% 
(le la responsabilité qui in-
combe à tous les Chypriotes 
de par le monde, de leur ve-
nir en aide, dans 1111P lutte 
aussi  ardue que possible. sui-
vant les circonstances. E. T. 
UUUUUUUUUUUUUUU UUUUUUU 

COMMENT  PASSER 
SES «VACANCES 
A  L'ETRANGER» 

Les jeunes  gens  qui passent 
à l'étranger  leurs  vacancee 
sont chaque année  plus nom- 

Sème  édition de son répertoire 
international  de  cours d'été, 
voyages  d'études et chantiers 
de  volontaires: «Vacances à 
l'Etranger»  qui  se  présente 
sous  la forme d'un volume de 
180 pages et groupe des ren-
seignements sur plus de 950 
programmes concernant une 
soixantaine de pays. Toute 
personne  désireuee de vivre 
une expérience enrichissante 
sur le plan éducatif tout en 
bénéficiant des  avantages  de 
vacances  bien organisées. s'y 
intéressera. 

Le  répertoire donne  les  da-
tes,  fournit des informations 
sur les lieux, les sujets d'étu-
de.  1,, montant des frais  de sé-
jour.  Il  précise, le cas échéant, 
l'aide financière que les parti-
cipants peuvent obtenir des 
organisations  qtii patronnent 
les activités  d,  vacances.  Le 
répertoire  mentionne  les  ré-
ductions de tarifs et les facili-
tés du même ordre qui  Peu -
vent etre  accordées. 

Destiné  A  permettre  aux 
Jeunes  de  se on drr  hors 
de leur pays  aux  moin-
dres frais.  «  Vacances A 
l'Étranger» peut être  consulte 
par  quiconque sait lire 	l'an- 
glais. 	l'espagnol ou  le fran - 
çais.  Un  index énumère  les 
organisations qui  patronnent 
des activités  de  vacances 

Ifilf111114CAIRE 
Vous  qui croyez qu'être spea-

ker consiste simplement d parler, 
vous  vous trompez.  Etre  speaker 
consiste plus souvent à attraper 
des  crises cardiaques. 

Par  exemple,  Hassan Abdel 
Wahab, un de nos  speakers les 
plus connus, s'est vu l'autre  jour 
contraint  de  parler en  asawahli 
le langage  des  habitants  de  l'A-
frique orientale, sans, bien enten-
du,  connaitre  un  traître  mot de la 
langue. 

L'heure de l'émission était ar-
rivée  et la speakerine  assermentée 
n'était pas au rendez-vous.  Has-
san s'approcha hardiment du mi-
cro et débita les seuls mots di 
sawahli qu'il eut appris par coeur: 
« Mabibi  mabouana  messalkherni-
ne sini  Cairo  a.  Ce  qui,  comme 
vous l'avez deviné, signifie: Bon-
soir M'sieurs Dames, ici Le Caire. 

Quand il eut terminé  sa  phrase, 
il  enchaina  avec de  la  musique 

eizeki parer 
EN GRECE 

DES SPECTACLES 
DE LA ;CALA 

ET DU «MASSIMO» 
DE PALERME A 'HENES 

Athènes (Mondai.) •- Les 
milieux  artistiques  de la  ca-
pitale hellène suivent avec 
beaucoup d'intérêt  les pour-
parlers que  le  grand  impresa-
rio  grec E.  Kurakos,  est  en 
train de  mener, pour pouvoir 
présenter à Athènes une série 
de spectacles 	de l'ensemble 
lyrique 	orc hestrai  ,‘  de la 
Scala  de  Milan, rciloan. 

Les spectacles auront lién, 
pense-t-on, en été  prochain. 
L'événement revêt  une  impor-
tance exceptionnelle,  puisceie 
ce serait la première fois  qu'il 
sera  donné  au  public d'Athè-
nes, d'entendre le plus fa-
meux théâtre lyrique du moe-
de. Les représentations au• 
ront lieu  A  ciel ouvert A, s'in-
sèrent dans le cadre du rand 
festival d'Athènes. 

La compagnie du théâtre 
*Massimo» de Palerme, dont 
la visite dans la capitale ge --- 
que est également prévue, 
précédera la tournée de la 
troupe de la Scala. 

UNE AUTOROUTE 
ROME  -  TRIESTE  - 

SALONIQUE  DAMAS 

Athènes (Mondar)  -  Les 
milieux économiques et tou-
ristiques hellènes ,ont accueil-
li avec beaucoup d'intérêt 
l'annonce que le comité spé-
cial de l'ONU de Genève, 
chargé de l'aide aux pays 
sous-développés de la Médi-
terranée, a accepté d'exami-
ner le projet d'une grande au-
toroute entre l'Italie et la ca-
pitale hellène, avec un tron- 
çon de ramification qui,- de 
Salonique, à travers la Grèce 

• 

A  L'ASSOCIATION 
DES  ANCIENS  ELEVES 
LES PERES  JÉSUITES 

LE SALON  -
DE LA JEUNESSE 

ECHOS 
(Suite en eine Page) 

X A L'ATELIER : Le nou-
veau et distingué Proviseur du 
Lycée Français du Cuire, M. Ro-
bert Bréchon, donnera sa premiè- 
re conférence à Alexandrie, ven- 
dredi prochain à l'Atelier sur un 
sujet d'une actualité certaine et 
d'un vif intérêt : c Y a-t-il un art 
poétique contemporain P  se 

Des poèmes d'Apollinaire, d'E-
luard, de Nichaux, de René Char, 
d'Aimé Césaire seront lus par 
Mme Herzenstein  et  M. Francis 
Neel. 

Un débat, que l'on espère ani-
mé, suivra la conférence. 

SUR NOS Frine  

GOLFO 

CINEMA 
D'ALTRI TEMPI ta grande manoeuvre  de  Genève, 

voici huit mois, avait expliqué 
comment de cette rencontre des 
quatre grande ne pouvait résul 
te,. peur lem Occidentaux que dé. 
garrot  et  désunion. Lee nations 
atlantique, après un violent é-
tat de tension, après tant d'alar-
mes ! subitement sourniees à la 
détente, Invitée par le déplace-
ment solennel de leurs chefs et 
le remue - ménage d'une propa-
gende st prometteuse. à s'aban-
donner à toutes lem euphories, 
corcurent, bien des doutes, après 
une débilitante déeillustion, bien 
pronre  A  detenere les énereles. 

Les  voyages des renresentante 
snviétioue soue les fleurs dans 
ipe entei ree. les nrOteStatiorls na 
retenues et lem nronnsitione d'aide 
financière enrnmerciale et !tidos 
tigelle. cette bnnhnmie officielle 
nnt ehrenlé biee r1PS conyirtione, 
suscité bien dee sympathies, 
fourni nombre d'argumente aux 
agents ou evmpathisants eu 

e  communisme. Et la quantité a 
grossi de ceux qui entendent 
Prendre le nuises au sérieux et 
reprochent »Ver seriMOMP à leur 
zotiVerne1T1ont de  ne  rien foire 
pour  la  naix, de ne nem rénnnere 
Deir IR main tendue 	cette m•lin 
one tendent MM. Uhroutchtev et 
Beulgsnine. M. Pineau st cru de-
vait-  faire  une longue allusion e  I 
cette Impatience de certalne 

LION 	- 
(24 Juillet  au  23 Août) 

VIERGE 	- 
(24  Août au 23 Septem.) 

BALANCE 	- 
(24  Septem au  23  Oct.) 

SCORPION  
(24  Oct. au 22 Nevem.) 

SAGITTAIRE 	 Mall• 

(23  Novem. au  22 Déc.) 

CAPRICORNE 
(23 Déc. au  20 Janvier.) 

VERSEAU 
(21 Janvier  au 19 Févr.) 

POISSONS 
(20  Février au  21  Mars) 

ne  nouvalent etre question de 
ereenrnmettre une cohésion, une 
Solidarité sans lesquelles les li-
bertés démocratiques ne pou-
vaient espérer survivre. 

Male avec la volte face russe, 
t  apparent changement  de régi-
nxe les considérable efforts de 
propagande pacifique tentés par 
le Kremlin, les spectaculaires 
mesures prise  à  l'intérieur et Si 
diversement interprétées, avec 
toute cette savante confusion, 
décidée dans le mystère et orga-
nisée sous d'habiles et prodigues 
sunlights, un trouble est né 
dans cette alliance construite 
contre la guerre et brusquement 
mise  à  l'épreuve de la détente. 

Tous les paciiistes impénitents 
Colin les opportunistes, tous les 
rêveurs  et  les ingénus avec tous 
les philanthropes et tous les im-
patients - Impatiente de l'im 
pôt, Impatients d'une politique 
suivie  et  terme, Impatients de 
toute contrainte surtout com-
merciale _ estimèrent qu'Il n'y 
avait plus de raison de pOurntli-
Vre l'effort militaire _ long et 
coûteux d'observer une vigilante 
Pt stricte politique de méfiance terlocuteurii. On n'improvise  pas 
et  de défense envers  la  Russie une politique surtout  à  l'échelle 
ee demeurer sur cet état d'alerte universelle. Mals quand l'adver -
perpétuelle qui _ pourtant et  si  safre pratique, sans opposition 
Ilmortunément !  -  depuis 1950 chez lut, en toute liberté e au-

avait arrêté -  net  •- les projets torité, une politique qui ne n'eTrl-

de Staline.  I  harasse de rien et recourt à 
Ln Réforme ,  en  commentant tous les procédés, Il pst évident 

que ceux que vise cette politique 
!te  trouvent dangereusement em-
pétrés par l'absence chez eex 
d'un  «  brain trust  »  mi comité 
directeur, per ces 111)4;i-tés mêmes 
qu'ils entendent défendre par ces 
Idéaux que menace l'adversaire 
Avec le relâchement de la ten 
'Ion mondiale, se relâchent des 
Yens entre lest alliés. et  cette 
constitution d'un comité direc• 
Leur seul susceptible dé répondre 
immédiatement et énergique-
ment à chaque nouvelle inittati 
ve soviétique, s'avère aujour-
d'hui, en dépit de l'urgence et 
de la stricte nécessité, Impossi-
ble. La conjoncture n'est ment 
festement pas à l'avantage des 
Occidentaux, et l'Inquietente 
tinlicatIon, de la part des hom-
me e'Etat, de déclarations d'a-
mitié de respect des alliances, de 
benne foi prouve la méfiance et 
atteste de l'oeuvre rje detzûrgInt 
Selon, de dissociation à laquel-
le travaillent avec une telle té-
nacité lest méltree dn franslavis 
Me à direction ,mese, 

NORBERT CARNOY. 

"LES NOUVEL ES" 
Votre Journal 
de Vendredi 
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ZODIAQUE  
Conseils pour demain 

Pour °eus  qui  sont r►és 
sous te signe de t 
	 MESSAGE 

RELIER 	

- 

Ecoutez ce  que les autres  ont à 
(22 Mare au 20 Avril) 
	

dire. 

TAUREAU 	- Suivez attentivement les nou- 
(21 Avril  au  21 Mal) 	velles. 

GEMEAUX 
	

Comptez sur l'aide  de vos  aines. 
(22 Mal au 22 Juin) 

CANCER 	-  Ne participez pas  a  des  intri- 
(23 Juin ail 23 Juillet) 	eues. 

dans le même moment où aux 
Etats-Unis des voix s'élevaient 
pour accuser Weshington de n'é-
tre pan prêt pour la détente et 
de ne rite avoir prévu pour la 
paix. 

Et  c'est  ce qui explique en 
partie la gravité de la crise que 
traverse l'Alliance Atlantique. 
Aidé, puissamment développé 
par une propagande communiste 
eanti-américanisme en faisant 
d'inquiétants progrès, a créé en 
climat atlantique pilla difficile. 
La France, avec ses difficultés 
propres l'Angleterre dans na dé-
licate situation politique et fi-
nancière, l'Allemagne, en pleine 
effervescence nationaliste, re-
présentent pour les Etats-Unis 
des partenaires bien trop dis-
traits et par Co r, renaclantse qui prouvent combien leur art 
dans les brancards. Les plana s'affirme avec le temps. De Sek-
mllitaires initiaux sont boulever- lady. des ballerines et des «Voiles» 
sas: La France, à elle seule, en:très bien venues. D'Assem Ghad, 
rappelant pour l'Afrique, une.des portraits. Senbel, Caritato, As-
partie de son armée d'Allemagne:lanian méritent d'être cités auprès 
fausse la conception défensive de ■ de Raouf Abdel Méguid, d'I. 
l'OTAN. Les tiraillement»  se:  Chab, dont ie talent ne tardera 
multiplient d'autant plus que les• pas à se faire mieux connaltre, à 
militaires eux mêmes flottent  le- ■

▪ 

 notre avis, de Nahaissi, 

qui se 
produisirent furent néces. vaut les révisions tnutales de• dis 	Clio Marshall L. Rietti, 

seirement sans lendemain car 11 tactique que l'apparition des ariMagda Abdel Yassine Abdel Ta- 
mes nucléaires et des engins té- •lig (un beau portrait de femme), 
léguidés exige. L'armée, conçue a- uora Barakat (des pastels et na- 
en 1950 et si dispendieusement; cures mortes), R. Agiter dont 

d'armée ■ 
e 

équipée, fait déjà figure 	 Masque 	est une chose remar- 
démodée, en tout Cas destinée à •

qu 	
O. Barakat, Yassine Ab- 

subir de profondes modifications er,dela"FeSttah, Naguib (études en 
Il manque nettement à tout cet m blanc et noir), etc... 
ensemble occidental une vision ■  Parmi les sculpteurs, 	Liliane 
claire  et  précise de la politique • •e Sednaoui et Ibrahim Fahmy font 
nouvelle que la conversion poli :preuve de dcns exceptionnels et 
tique russe exige. Quelle tactique doivent 	persévérer dans la voie commune adopter ? Les États-: qu ils ont chacun choisie, Unis en période préelectorale, Comme nous le disions, c'est un 
subissent les ordinaires effets  de: 

a  Salon d'un vif intérêt et qui vaut la passion et de l'incertitude. ■ 

L'Angleterre qui va recevoir les:le déplacement. bien qu'il se trou- 
dirigeants russes, se trouve l'ob- ■ve malheureusement un peu en 

jet d'une particulière campagne : 	du centre. Les Alexandrins 

de Moscou on multiplie les con IR  qui  se résoudront à oublier pour 

tacts, les offres  et  les démons : une fois leur proverbiale paresse - 
trations d'amitié et de farouches ■  ne  le regretteront pas. 

antl -communistes d'il y a  six: 
mois vont aujourd'hui répétant. 
que M Malenkov est un  brave: 
garçon avec lequel on pourrait.  CHEZ  LES  APOPHITES 

essayer de faire  «  quelque cho-• 
se se Londres a tenté d'harmone n. 
Per sa politique avec celle de: 
Washington mais la question du ■ 

Proche-Orient à elle seule e mis 
en échec par sa complexité tou -
te la  bonne..volonté des deux in- 

Le Salon annuel de la jeunesse, 
réservé aux élèves des académies 
de dessin et de peinture de notre 
ville, s'est ouvert lundi avec la 
participation d'une trentaine de 
peintres et sculpteurs pour les-
quels la valeur n'a certainement 
pas attendu le nombre des années, 
car on y remarque d'excellents 
envois. 

La sélection a été plus sévère 
cette année que précédemment 
aussi le Salon a-t-il beaucoup ga-
gné en qualité et présente-t-11  un 
ensemble d'un niveau nettement 
supérieur. 

Comme toujours y figurent en 
bonne place les élèves des écoles 
Bichi, Sébasti, Seif et Wanly, etc. 

Parmi les toiles qui ont le plus 
attiré notre attention par le ca-
chet personnel et l'originalité qu'-
elles révèlent, la beauté du dessin 
et l'harmonie du coloris, notons 
en premier lieu les oeuvres d'Emy 
Maatouk, à qui nous devons aus-
si  des dessins, dont un superbe 
nu, aux lignes pures et élancées. 

Victoria et Evy Caradja expo-
sent aussi cette année des tableaux 

ARLEQUIN. 

brame L Unesco tient .de  fair sentiment  aussi ardent! ce 
 sentiment  est l'expression de paraître  à leur intention 	la  

son patriotisme national,  Pa-
triotisme qui caractérise  vrai• 
nient la noble nation  helléni-
que». 

Voici un film grec comme nous•enregistrée. 

les aimons. Une production qui Et  s'en  fut ensuite s'éponger le  • 
puise son scénario dans une oeu- 
vre aux accents de terroir, oeuvre.  

ChAarrop, 
 Propos  d'émissions., . Baba 

trouve ses décors naturels dans ^Charto ,  du 
très populaire par ailleurs, et qui 

populaire 

sages de 	

Coin  des 	fants  s  se souvient les merveilllaeux 
Grèce. 	

g et lumineux pay- 
•e d'un  incident

en 
 encore  plus tragiq ue. 

	

Drame de folklore si l'on veut. 	 Un jour qu'un vénérable  cheikh t •  
mais tragédie aux résonnances taisait  adresser  un  discours en : 
profondément humaines et dont ■  Présence  du  directeur de la radio-
les personnages sont 
fief. 	

pleins d„  e _  •  diffusion et  de  nombre de  mem- 
■ bres du  personnel du studio,  l'on 

Elle est bien douloureuse  l'his- : vit  soudain le  directeur  se  lever, 
foire de la jolie Golfe et de  son ',tendre son  doigt vers  l'ingénieur 

Présent, amoureux Tasso. Ses accents sont résent ,  son visage changeant  de  
déchirants parfois  et ses  vicissitu-a  couleur, puis s'écrouler par  terre. 

On des nous étreignent d'une  profon-: 	se précipita pour le ramas- 
de émotion. ▪ ser  dans la consternation  généra- 

Car toutes les amours ne sont le. Mais le directeur faisait, en- 
pas heureuses et il était écrit au :■ tretemps, des effort induis pour se 

livre du Destin que  le  tendre sen- : débarrasser de ses sauveurs ! 

timent de Golfe devrait se heur- • Plus tard, on apprit qu'il avait 
ter  à  des obstacles, à des décep- :eu  simplement envie d'éternuer, et 
tions et qu'il se traduirait par des  ■  qu'il avait indiqué à l'ingénieur 

larmes et par un geste désespéré... 
Mais  le e  climat » dans  lequel: 

se déroule cette tragédie du  coeur. 
est d'une Intense et pittoresque: 
beauté.  ■ 

L'agreste village, les coutumes: 
millénaires qui se reflètent dans  ■ 

chaque geste quotidien de  ces: 
gardiens de la terre. les monts  ■ 

feuillus, les ruisseaux aux  eaux• 
claires et chantantes, tout cela for- a 
me un cadre d'une beauté absolu- : 
ment unique. Les paysages nous. 
offrent des cadrages d'un relief é-• 
tonnant et tout cela contribue au: 
« climat » et à l'atmosphère si • 
particuliers du drame. 

Pauvre petite Golfo, coupable : 
d'avoir trop aimé et qui, ne pou-  ■ 

vant taire sa douleur, préfère  se  : 
dcnner la mort, alors que le Des -  ■ 

tin commençait à lui sourire. 	■ 

On ne peut s'empêcher d'être. 
étreint par l'émotion en suivant ?' 
cette tragédie  interprétée par 
d'excellents  artistes tels  que  An-
tigone Valacou et Georges Gly-
nos. Une mention  spéciale peur 
la colonne sonore  et  pour le  ca-
meraman qui a  se fixer  sur la  pel- 
licule des pavsaues d'une étonnan-
te beauté. 

Urie rétrospective du  ciné-
ma! Que voilà une  aubaine, 
quand surtout  ce  retour  en 
arrière  est  adroitement  amal-
gamé  à  un scénario  pimpant, 
intelligent  et interprété par 
des vedettes  très populaires. 

Et c'est en suivant les  aven-
tures de Caterina, une  pay-
sanne dont l'insolite  beauté in 
fait remarquer  par  un  cinéas-
te  et  qui  devient un^ vedette 
du muet, épouse un  vieux 
millionnaire,  etc... qu'il nous 
est donné  ainsi l'occasion de 
revivre sur  l'écran cette épo-
pée  glorieuse du cinéma dont 
les premiers  balbutiements 
nous apparaissent  aujourd'hui 
SOUS un jour  à  la  fois tou-
chant  et  ridicule. 

Moyens,  décors, technique, 
jeu, rythme,  tout était bien 
différent de  ce  dont  disposent 
eujourd'hui  les réalisateurs. 
Ce décalage nous apparaît  a-
vec une  évidence  et sous un 
jour  qui  prêtent  irrésistible 
ment  à  l'humour. ■septentrionale, touelieraft 	A- 

' C'est donc moins  l'aventure: thèses et  poursuivrait iusqu à  
de Caterina que  ce  e  nase.. Patras sur la Mer Adriatique. 
hack  »  des temps glorieux du  On sait que. dans ce port de- : 

vraient être aménagées les muet qui prennent 	à  nos• 
stations terminus de la ligne veux une place  prépondérante: 

dans  ce  film, 	et 	d'ailleurs: do  ferry-boats reliant la côte 

pour  certains spectateurs cet; des Poui pl aleessatelad ;:tegtormecogiui  

pas  d'évoquer dee :souvenirs.  n 

grecque 

e IMUr a ra 	de 

te  rétrospective ne manquera 
e  les e 

 L'utorout 
t 
le 

 des  passagers ali 

Mais c'est PrhiPinni "1°n".  Trieste et, à  e  trav
p

rs le
it

e
arti 	

terri- sous l'angle fie  l'humour  Io: 
Mire de Yougoslavie. pointe- plus fin que  «Cinema d'altri• 

Temple none  présente un ka- 

clans  eunnPee  aenicnee: errffi  dent  trr'OeISIt• 
‘'eillee,  de gars irrésistibles 
de situations 	véritablement 
hilarantes que  se déroule 
venture de cette  apprentie-ve-
dette d'une  autre  époque. 

Certaines  scènes sont  plei-
nes de malicieuse  satire et de 
spirituelle parodie.  Elle  met-
tent en foie les  spectateurs• 

Il y avait VI içvitlomment  u-
ne mine inépuisable que le 
metteeur en scène a su ex-
ploiter rie main de maitre. 

Il a éte, par ailleurs.  tris 
brillamment secondé  et servi 
par des interprètes de  talent 

Les Padovani  pet exrellente 
comme toniours,  Walter Chin 
ri.  fantaisiste plus ebreirie 
tant  que jamais sont les pi-
vots  de cette aventure aux et, 
hteusmpoilr irr  ei nreenzi eolehtipoleins d'un 

On rit d'un  bout e l'autre  Athènes (Monder) 	L'A  
cette  évocation d'une elle -  pence  Mondar  apprend qu'un 

fille désormais rAvOillo nini ,  des industriels hellènes les 
qui  a laisse quand mime doc plus connus, M. Rodossachis 
traces  dans l'histoire  dl, 7' Atininassindis  est  sur le point 
art,  de même mie les pion  de conclure,  avec  les autore 
niers ont mariné  leur passa-  tés compétentes  de  Beyrouth. 
ge Aile  veux  dee generetione  les  pnurparlers pour la créa-
nouvellee tinte au Liban, d'une et-tir:de 

Pt  si  rortainQ corilions  fco  industrie polir la fabrienenn 
tés d'être envahis de melen- d'engrais ehimique ,  et de  for 
onlie. la  verve et je brin d'un Misants neetés• 

	

Walter  chieri se chargent dr 	M.  Athanassiadis. qui est 
les dérider et de les faire rire censidere comme l'homme  le 
aux  éclats. 	CAMERA 	plus riche de Grèce, finance- 

rait sur Salonique d'off, par 
Istanbul et Ankara, elle  at-
teindrait Damas en Syrie. 

Le projet grec pourrait  se 
réaliser en cinq tins  et  met-
trait à la disposition des tou-
ristes. un «anneau extrême-
ment agréable et varié, puis-
quel permettrait de parcourir 
l'itinéraire Rome Pouilles- 
Patres  •  Athènes 	Salonique 
Ynugnelavie Venise Borne, 
sans jamais quitter son antre 
alors que l'autoroute Rome-
Damas réaliserait une des 
Plus intéressantes aspiratenne 
des Italiens et ries Arabes. 
d'une liaison directe terrestre 
entre l'Italie et le Proche-O 
rient. 

TRENTE  MILLIONS 
DE DOLLARS 

INVESTIS PAR LA  pprcr: 
DANS  DES  ENTREPRISES 

LIBANAISES 



• BRIGITTE BARDOT 
dans 

"DOCTOR AT SEA" 

L'étoile de Brigitte Bardot, 
cette année semble avoir briller 
d'un éclat incomparable. 

Car, elle est ravissante, cette 
transfuge  du cinéma français  
que les producteurs américains, 
italiens ou anglais se disputent 
tour à tour. 

Après quelques petits rôles où 
sa féminité a subjugué tant les 
producteurs que les spectateurs, 
Brigitte Bardot a été littérale-
ment en tapultée au vedettariat. 

Nous la reverrons avec plaisir 
dans  e  DOCTOR AT SEA où 
elle tient la vedette aux côtés 
do Dirk Bogarde, de Brenda de 
Banzie et de James Robertson 
Justice. 

DOCTOR AT SEA » est un 
chef-d'oeuvre d'humour où le 
rire fuse à  chaque instant. C'est 
certainement  la  comédie  de  l'an-
née.  Technicolor  et  VistaVision 
donnent  beaucoup  de charme aux 
images. 

TO CATCH A THIEF 

Le mariage prochain de Grace 
Kelly avec le  Prince  Rainier de 
Monaco eut son prologue sur  la 
côte d'Azur  quand la blonde ve-
dette tournait « To catch  a  thief » 

Et c'est pourquoi ce film revêt 
aujourd'hui un intérêt tout parti-
culier puisqu'en le voyant  on le 
revoyant on revivra visuellement 
le décor enchanteur qui servit  de 
cadre à cette  idylle  qui  va  finir 
par un  beau  mariage. 

Bien plus, la romanesque aven-
ture qui se déroule parmi  les  pay-
sages  enchanteurs de la Riviera 
française n'est  là  que pour  mieux 
souligner  l'équilibre  constant dans 
lequel  se  trouve le  spectateur qui 
du romanesque se trouve subite-
ment plongé  dans  le suspense, 
pour revenir ensuite à des  scènes 
d'un  incontestable humour et d'un 
pittoresque des  plus  originaux, 

Enfin, il  y  a  le Vistavision et 
le Technicolor  qui en  plus du 
choc artistique qu'ils procurent  en 
idéalisant des plein-airs dont la 
beauté nous  saisit  à  la  gorge.  per-
mettent  un  relief et des échappées 
d'une surprenante beauté. 

Hitchcock, grand maitre  du 
thrill, est aussi  un  virtuose de la 
caméra et  il nous le  prouve à 
chaque  séquence. 

De ce cocktail exquis qui pro-
cure au spectateur une sorte' de 

PAR  --  15o, 
LA NEIGE A BRULE... 

L'un  des ballets de  e  Folies-
Bergère  »  a  pour  décor un  paysa-
ge de toits sous  la  neige.  Henri 
Decoin  a  tourné  ces  scènes  au 
moment où  il  faisait  si froid  à 
Paris. Mais c'était  dans les stu-
dios de  Billancourt et il a fallu re-
constituer sur  le plateau une  nei-
ge  artificielle.  Pour  cela,  Henri 
Decoin eut recours aux flocons de 
cellulose (matière  blanche  et fria-
ble qui  imite très  bien  la  neige. 
mais très inflammable). A  un  mo-
ment donné. un court  circuit  s'est 
Produit dans les fils  qui  traînaient 
un  peu partout. En un instant,  le 
décor s'est enflammé. et  il fallut 
utiliser les extincteurs pour  enra-
yer l'incendie. Malgré les  —15 d., 
l'équipe de  «  Folies-Bergère » a 

eu chaud 

douche  écossaise riche en surpri-
ses continuelles, émergent les deux 
personnages-pivots: Robie, l'Ar-
sène  Lupin  regénéré,  et Francie. 
la  jeune Américaine  qui doute de 
son  innocence  et qui pourtant ne 
peut s'empêcher  de l'aimer et de 
le  protéger. 

Grace Kelly  et  Cary Grant for-
ment  un couple vraiment incom-
parable  dans «  To catch a thief 
dont le titre  illustre bien le scéna-
rio  puisque  pour arrêter le  «Chat» 
un  fameux  cambrioleur, il faudra 
que s'en  mêle quelqu'un qui con-
nàit  bien toutes les ficelles de ce 
métier... 

Et  la  présence de Grace dans 
le film prend une signification 
particulière en  ce  moment surtout 
ou le  «  mariage du demi-siècle  s 
va  faire de la  blonde  vedette une 
vraie princesse. 

Un beau  geste 

de Mario  Lanza 

MARIO LANZA vient  d'avoir 
un geste  qui  balaie  d'un coup les 
petites ombres désagréables  ac-
cumulées sur son  nom  à  cause 
de ses humeurs fantasques.  ll 
s'est révélé  un  ami à toute épreu-
ve, et c'est là  une  vertu assez 
rare pour faire pardonner  quel-
ques peccadilles à  qui la prati-
que. 

C'est  à l'occasion  d'un fait di-
vers,  l'affaire  Teitebaum, que 
Mario Lanza a montré la  nobles-
se  de son  coeur. Al Teitebaum est 
un  fourreur  renommé, qu'un vol 
a  mis  en  posture  financière aven-
tureuse. Mieux,  il  est  plus ou 
moins soupçonné  d'avoir organi-
sé ce vol dans ses  propres réser-
ves pour faire  donner la  grosse 
artillerie des assurances.  Alors 
que tout le monde abandonnait 
Teitebaum, Marie Lanza est  venu 
de son plein gré témoigner  an 
tribunal, et dire combien son  ami 
lui semblait en dehors de tout 
soupçon. La belle voix du ténor 
et  ses  accents de sincérité  ont 
rapidement touché le  public, qui 
a vite renversé son  opinion. Res-
te à savoir si  le tribunal  s'est 
montré aussi accessible aux ef-
fets vocaux... 

été l'opinion générale de tous 
ceux qui ont vu cette oeuvre osée 
et d'une extraordinaire puissance 
d'émotion, lors de son e avant-
première ». 

La présence de Dana Wynter 
dans ce film agit comme un phil-
tre magique tant elle ensorcelle et 
séduit par la force suggestive de 
son jeu et de ses attitudes. 

Indiscrétions 
Mais pourquoi donc nos 

e columnists  s 	se 	croient-elles 
obligées de reparler d'un divorce 
Vivien Leigh-Laurence Olivier ? 
Et de prétendre que Lady Olivier 
n'approuve pas la décision de son 
mari  de tourner avec Marilyn ? 
De Londres me parvient un autre 
son de cloche. C'est  Vivien  qui 
aurait tout  combiné et  elle  espère 
que sa « rivale  s  acceptera  d'être 
son invitée d'honneur durant  son 
séjour en  Grande-Bretagne. 

"s 

Jane Wyman ne tournera  aucun 
film  en  1956: elle  est  complète-
ment accaparée par ses program-
mes  de  ni. 

ALL THAT HEAVEN ALLOWS 

THE VIEW FROM POMPEY'S HEAD 

THE BOUNTY HUNTER 

Quel est le plus grand amour 
d'une mère pour son enfant. Mais 
renoncer à la maternité, et de là 
nombreux qu'on le croit. Tout l'é 
le manque du sourire d'un enfant. 

Et voici une histoire qui débu 
dans une salle de tribunal, et  qui 
charmante Antonella Lzialdi. Fran 

Un lait qui se répète partout 
tion brûlante:  «  La maternité spi 
siquc?... 

Cette question se pose à tout 
ra y répondre. 

?... Personne n'en 	doute:  celui 
il y  a des mères condamnées à 

naissent des drames bien plus 
difice de la famille est en péril  par 

te dans un collège, pour terminer 
a.  pour principaux interprètes. la 
co Interlenghi et Gino Cervi. 
dans le monde et pose une clueR -

rituelle vaut-elle  la  maternité phy- 

verdict. et  seul votre coeur pour- 

SO BIG 

heures sombres.  Un homme  a 
beau  avoir  fait sa vie,  il  peut s'é-
loigner,  fonder  un  foyer, devenir 
lui-même père  de  famille. Pour  sa 
mère.  il  reste toujours le « petit » 
tendrement chéri. 

Une  femme a tout sacrifié pour 
élever son fils. Celui-ci, devenu 
grand, s'est lancé dans la grande 
aventure de la vie, mais les fem-
mes qu'il  a  rencontrées et qui l'ont 
séduit, ne lui apporteront jamais 
la tendresse passionnée et sans 
calcul  de  sa  mère. 

Il  reviendra, meurtri, au bercail. 
Sa  mère est là, prête à tout  par-
donner, à tout oublier. Elle  lui 
tend comme autrefois ses bras ac-
cueillants. Auprès d'elle il trouve-
ra le  hevre de la quiétude, le re-
fuge de la tendresse après avoir 
été balloté par des événements 
douloureux. Pour la maman. le 
e petit » est revenu à la maison 
et  cela seul compte. 

«  So Big  »,  drame poignant. é-
mouvant et profondément humain, 
est interprété par  des  artistes de 
valeur tels que l'admirable Jane 
Wyman. l'excellent Sterling Hay-
den et la  jolie  Nancy Oison. 

RRIGITTE BARDOT 

femme de A à Z 

Dans  ses trois prochains  films, 
Brigitte Bardot va revivre  toute 
l'histoire de la femme  depuis ses 
origines.  Elle  tournera  en effet, 
fin avril, sous  la  direction de son 
mari,  Vadim, un  film dont le  titre 
est  tout un  programme :  e  Et 
Dieu créa...  la Femme  s. 

En ce  moment, elle  est  la  ve-
dette du  film de Marc  Allégret : 
e En  effeuillant la  marguerite  s 
et,  fin  juillet, 	elle 	commencera 
e La  mariée est  trop belle  s,  d'a-
près le  livre d'Odette Joyeux. 

C'est bien toute  l'histoire  de la 
féminité qu'illustre  ainsi  cette jeu-
ne  vedette si féminine, puisque. 
par ses trois filins, elle naît d'une 
côte de l'homme, découvre  l'a-
mour  en effeuillant la  marguerite 
et en  arrive à  la  conclusion logi-
que de tout destin féminin : le 
mariage. 

En ce qui  concerne cette der-
nière étape, que  la mariée 	soit 
e trop belle  s,  personne ne  le 
niera... 

LA  REFORME 
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VOICI LES ARMES SECRETES 
DE CELLE QUI VEUT RÉUSSIR 

Il y a dans ce film deux con-
trastes violents entre deux vedet-
tes. L'une est Randolph Scott, un 
vétéran de l'écran,  idole  des fou-
les américaines, et l'autre est Er-
nest Borgnine, un nouvel astre du 
cinéma qui. depuis le fameux 
« Marty » aux multiples Oscars 
est en train de devenir un des ac-
teurs les plus cotés de Holly-
wood. 

« The Bcunty  Hunter  »  est 
l'aventure d'un chasseur d'hommes. 
Kipp, moyennant rétribution. se  
charge d'arrêter les mauvais gar-
çons qui ont le revolver facile et 
qui. partant, sont dangereux. 

André de Toth a réalisé ce film 
avec son dynamisme habituel en 
lui insufflant une puissance per-
cutante et une action sans répit. 
qui nous saisissent dès les pre-
mières images. 

Le chasseur d'hommes doit non 
seulement faire face à des bandits 
dangereux, mais il doit également 
se méfier d'ennemis occultes qui 
se cachent sous l'apparence de 
l'honorabilité. 

L'intérêt croissant de l'aventure 
prend parfois une tournure roma-
nesque par suite d'une fraiche 

Devenir vedette 
Tel est le désir de toutes les 

jeunes comédiennes qui, le 	soir, 
en s'endormant, rêvent des 	lau- 
riers de Michèle Morgan, Marti-
ne Carol, Gina Lollobrigida cu 
Scphia Loren... 

Le chemin est parfois long et 
ardu. Nombreuses sont les postu-
lantes qui se découragent : 

— C'est trop dur, trop difficile, 
disent-elles. 

Il y a, par contre, des réussites 
fulgurantes. Depuis quelques an-
nées, on a pu enregistrer, en 
France. le départ en flèche de 
Françoise Arnoul qui est mainte-
nant vedette, d'Etchika Choureau, 
de Magali Noël, de Brigitte Bar-
dot, de Deny Carrel, de Marina 
Vlady. La dernière en date est 
Françoise Fabian qui a pulvérisé 
tous les records de démarrage. 

CULTIVER 
SA PHOTOGENIE 

Quels sont les facteurs déter-
minants d'une réussite ? Ils sont 
multiples. Pour devenir vedette, il 
est inconstestable que le facteur 
«  physique » compte beaucoup. 
Voici ce que dit Françoise à ce 
sujet. 

— L'important, dit-elle, dest de 
ne chercher à ressembler à per-
sonne. Il faut savoir dégager sa 
personnalité, dans sa silhouette et 
son visage, sans chercher à s'ins-
tUrer d'exemples connus. 

e  Il est certain qu'il y a une 
période de tàtonnements dans la 
recherche de la personnalité. 
Lorsque  la  candidate-vedette a 
trouvé  sa  voie. il lui reste  à  cul-

tiver se photogénie. Chaque per-
sonne a,  pour son visage ou son 
corps, des angles  qui « accro-
chent ». Dés le début, il faut mi-
nutieusement étudier les photos et 
apprendre  à  poser. Mon plus 
grand souci a toujours été de 
chercher à connaitre très exacte-
ment mes meilleures façons de po-
ser  ). 

NE PAS VOULOIR 
SE SPECIALISER 

La beauté et la photogénie ne 
sont pas tout pour le succès. Il 
faut évidemment que la  candida-
te-vedette soit bonne comédienne. 
Le Conservatoire est encore 	la 
meilleure école. 	On peut, peute 
être, lui reprocher de donner un 
style trop théâtral aux élèves, 
mais l'adaptation à la technique 
cinématographique se fait rapide-
ment, dès les premiers pas devant 
la caméra. 

—  Surtout, affirme 	Françoise, 
il faut pouvoir interpréter tous les 
rôles sans se spécialiser. Je n'ai 
pas un physique à  jouer  les in-
génues, mais au Conservatoire, 
René Simon m'a appris à travail-
ler tous les emplois, de la fantai-
sie la plus piquante à la tragédie. 

Cette « non-spécialisation  »  a 
permis à la jeune comédienne d'è-
tre bohème dans e Bon Voyage » 
snob et hautaine dans « Cette Sa-
crée gamine  se  midinette passion-
nés dans  «  Le Couturier de ces 
Dames s, fantaisiste dans « Fric- 

On parle beaucoup, ces temps-
ci, de Dana Wynter, la nouvelle 
reine du glamour. 

L'apparition de cette belle fille 
sur les écrans américains coïncide 
avec le désir impatient des pro-
ducteurs hollywoodiens de prou-
ver à la vieille Europe que Hol-
lywood possède aussi des créatu-
res glamoureuses et sex-appeales-
ques autant que la Lollobrigida, 
Martine Carol ou Diana Dors. 

Dana  Wnter semble répondre, 
à  ce point  de  vue, à tous les de-
siderata. Un corps  de déesse,  une 
peau éblouissante,  des yeux  de 
velours, une démarche suggestive, 
pleine d'élégance naturelle, une 
bouche d'un dessin parfait, bref 
Dana Wynter est bien la nouvelle 
reine du glamour que les produc-
teurs américains rêvaient de pou-
voir opposer un jour aux stars 
européennes au sex-appeal sur-
volté. 

Les débuts de Dana Wynter 
ont été foudroyants. Dans son 
premier film  «  The vicw from 
Pompey's Head  s  où elle incarne 
le personnage d'une femme du 
Sud partagée entre la passion 
charnelle et le culte des vieilles 
traditions, elle  a  bouleversé même 
ses camarades  de studio. 

—  Une fille de feu ! Telle  a 

Il faut savoir sacrifier ses joies 
personnelles pour le but qu'on a 
choisi : la réussite totale, 

—  Il m'est arrivé soudent, ra-
conte Françoise, d'avoir envie de 
passer des  '  journées de  détente 
avec des gens que j'aime bien. 
J'ai volontairement refusé ces sa-
tisfactions pour ne m'occuper que 
de  mon métier. Il y a  presque  un 
an que je n'ai pas pris un  seul 
jour de vacances. Je  profite  des 
jours où je ne tourne pas pour 
donner  mes rendez-vous aux jour-
nalistes et photographes qui me 
demandent des interviews. 

Une 	comédienne qui démarre 
doit 	d'ailleurs ne pas 	négliger 
l'appui considérable que lui donne 
la presse. Il n'est un secret pour 

idylle, mais  le  ton volontairement 
farouche  des  événements subsiste 
avec la présence  constante  et in-
visible du danger qui ne cesse de 
planer sur notre héros. 

Le Warnercolor ajoute du pit-
toresque aux paysages d'une sau-
vage  beauté  dans lesquels se dé-
roulent des événements pleins 
d'intense émotion. 

Aux côtés de Randolph Scott  et 
e'Eraest Borgnine, déjà  cités plus 
haut, signalons la présence de 
deux jolies filles: Marie Windsor 
et Dolorès Dom. 

Nouvelles 
el- ollywood 
La voix d'Irène Papas sera pré-

sentée au public dans le film de 
la  Metro-Goldwyn-Mayer e Tri-
bute  to a bad man  »,  film dont la 
principale  vedette  n'est autre que 
James Cagney. 

Cette célèbre vedette 	hellène 
chantera la célèbre chanson natio-
nale « Pendre Voun  s  et fera un 
duo en compagnie de James, Ca-
gney. 

Bien que Miss Papas étudia le 
chant en Grèce et continue  à  per-
fectionner sa voix à Hollywood 
en compagnie du professeur Leon 
Cepparo, c'est la première fois 
qu'elle chante  devant  une caméra. 

e 
Le  producteur Jack Cummings 

s'envola pour Tokio afin d'arrêter 
son choix sur les lieux de l'action 
ainsi que pour interviewer les 
principales vedettes nippones qui 
devront jouer des rôles impor-
tants dans le film de la Metro-
Goldwyn-Mayer  « The  Tea Hou-
se  of  the  August  Moon »  dont les 
principales  vedettes  sont Marion 
Brando  et  Glenn Ford. 

En août 1955, Cummings  sé-
journa  six semaines au  Japon et 
à Okinawa. et  conclut que les 
prises  de  vues de ce film devront 
être filmées sur les lieux mêm e s 
de l'action. 

Durant leur  récente  visite à 
Hollywood, Masaichi Nagata, 
président  de  la Daiei Company, et 
Machiko Kyo, la plus grande ve-
dette  du Japon, invitèrent Cum-
mings  à  leur rendre  visite  au  Ja-
pon. 

Le premier tcur de manivelle de 
e The Tea House  of  the August 
Moon » sera donné au  début  du 
printemps  1956. 

Lionel  Jeffries,  excellent acteur 
de  composition anglais, vient à 
peine  de  terminer  son  rôle aux 
côtés  d'Ave Gardner,' qu'il est  à 
nouveau appelé par la M.G.M.  à 
paraître avec  Kirk  Douglas dans 
le film  en  Cinemascope  et  en 
couleurs  «  Lust  for  Life  ». Ce 
film  nous  contera la  vie  et  les a-
ventures du célèbre peintre hol-
landais  Vincent  Van  Gogh. Lio-
nel Jeffries incarnera le Dr. Pey-
rote ami et conseiller du  «  peintre 
fou  s. 

«  Lust for !Ife  »  fut mis en scè-
ne par Vincente Minnelli et pro-
duit par John Houseman en Cine-
mascope et doté du son stéréo-
phonique Perspecta. 

Anachronisme... 

DEBORAH KERR,  qui,  clans 
son dernier  film, Le Roi et  moi 
porte pour la première fois dé 
larges robes à  crinoline, s'est 
écriée  en  arrivant sur  le pla-
teau  du  studio  : 

—  J'ai  l'impression  d'être  une 
soucoupe volante 

Que permet donc le Ciel  dans 
le domaine  de  la passion? Quel-
les sont les limites, pour les  pau-
vres humains qui souffrent et ai-
ment. jusqu'où peuvent ils aller 
sans  se  heurter à  d'insurmonta-
bles obstacles? 

L'amour a, 	dit-on, des droits 
imprescriptibles et  les  amoureux 
sont seuls au monde. 

Voire. Même la  passion  la plus 
totale doit compter avec les liens 
du sang, le rang social et l'opinion 
publique. On n'a pas le droit de 
s'aimer si l'on heurte ainsi les 
gens qui vous entourent. 

e  All that Heaven  allows », ti-
ré d'un best-seller à  tirage sensa-
tionnel et réalisé par Douglas 
Sirk en Technicolor flamboyant, 
est l'analyse subtile d'nue  passion 
d'une veuve encore  jeune et  de 
son  beau pardinier. 

Pour lui, elle  est  prête  à renon-
cer  à sa  situation sociale  et  à vi- 

Aussi grand,  d'âge  ou de taille, 
qu'il puisse  être,  un  homme  est 
toujours « son petit » pour  sa 
maman. 

Même lorsque l'enfant est deve-
nu un homme  et  qu'il vole de ses 
propres ailes, sa mère continue  à 
le couver jalousement,  tendrement, 
toujours  prête à s'effacer  dans les 
moment de bonheur, toujours  prê-
te à  accourir  à  ses côtés aux  heu-
res d'épreuve. 

Tel  est  le  thème  profondément 
émouvant  de «  So Big  », histoire 
pleine  de sacrifice  et d'amour, de 
tendresse et de renoncement,  dra-
me où gesse constamment  le  souf-
fle de  l'humain. 

L'amour d'une mère a ceci  de 
sublime qu'il  se  révèle surtout aux  

cabane  au milieu de la forêt. 
Mais la Société crie au scanda-

le,  les enfants de la jeune femme 
s'insurgent  contre leur  mère  et  e-
xigent  la  rupture. Le coeur brisé, 
la  jeune  femme va-t-elle céder et 
renoncer à ces bribes de bonheur 
entrevu  à  l'automne de sa vie? 
Et quand  les enfants, ces grands 

égoïstes, s'en iront chacun de son 
côté,  faire  leur  vie, va-t-elle rester 
dans sa solitude  et son poignant 
abandon? 

Thème  audacieux, comme oe 
voit, admirablement  exposé en 'e 
mages  lumineuses et  superbemesie 
interprété  par les inoubliables 
protagonistes de « Magnificent 
Obsession  », Jane Wyman et 
Rock  Hudson. 

Il  convient également de citer 
l'excellente Agnes Moorehead, 
Conrad Nagel et  une  nouvelle 
venue  à  l'écran,  Leigh Snowden, 
qui promet  d'être une vedette très 
bientôt. 

Frac en Dentelles  s  et grande da- 
ine amoureuse dans  e  Till l'Es- 
piègle  ». 	A la scène, elle était 
une jeune Méridionale 	écervelée 
dans  e  Le Pirate  »,  avant d'incar- 
ner une duchesse espagnole dans 
• Juanito  ». 

SUSCITER  LA  SYMPATHIE 

Beauté, photogénie, talent ne 
sont rien sans tin travail assidu. 
sans une volonté tenace. Bien 
trop de débutantes, sont rapide-
ment mises hors de course parce 
qu'elles s'installent confortable-
ment dans un métier où les pre-
niières années sont très inconfor- 
tables. Il faut accepter, avec 	le 
sourire, d'être 	fatiguée, bouscu- 
lée méconnue, critiquée, jalousée 

CINEMA 

est retournée 

Jadis, au temps de son union 
avec le directeur de la photogra-
phie, Lucien Ballard, Merle Obe-
ron était une des reines des stu-
dios. Puis, en même temps que 
chavirait un mariage que tout le 
monde croyait stable, la carrière 
de la comédienne subit une éclip-
se qui, depuis quelques années. a 
rappelé sa présence sur les écrans. 
Maintenant, par truchement de la 
T.V., celle qui  fut  Lady Korda  a 
opéré un de ces miraculeux re-
dressements qui vient de lui va-
loir un triomphal retour dans les 
studios qui lui valurent quelques-
uns de se plus grands succès. Plus 
charmante que jamais. Merle O-
beron est devenue l'héroïne de 
« The Midnight Story  » 	(ex- 
« Cry Innocent ») et elle semblait 
très émue 	« Figurez-vous. dit- 
elle. que les techniciens qui. il  y 
a dix ans, collaborèrent à mon 
film e Tentation  »  et dont plu-
sieurs sont toujours ici, ont abso-
lument voulu se cotiser pour m'of-
frir une énorme corbeille de fleurs. 
Et l'on dit que le souvenir n'exis-
te pas à Hollywood !  ». 

Hollywood a mauvaise presse 
dans ce domaine. Bien  à  tort d'ail-
leurs car c'est une cité où la voix 
du coeur n'est pas  qu'une  légen-
de. 

DES  GRIFFES 
AU BAISER 

Graziella  Castille,  la  femme 
qui a  embrassé  Rainier de Mena-
auparavant  à  Rome  —  où  elle est 
co, avait  été quelques semaines 
très  connue  —  la protagoniste 
d'un Autre  incident :  elle avait 
assailli  à  coups de  griffes  un 
journaliste  américain. 

Graziella vient de câbler à  une 
amie romaine :  a  Carrière  com-
mencée  Rome  coups de griffes, se 
poursuit avec succès U.S.A. 

personne que l'extrême gentillesse 
avec laquelle Martine Carol, Mi-
chèle Morgan et bien d'autres 
e  collaborent  s  avec les journa-
listes, est pour une part à. la ba-
se  de leur popularité Par con-
tre, d'autres comédiennes, parfois 
belles et talentueuses, n'ont ja-
mais réussi à avoir la place qu'-
elles méritent parce qu'elle n'ont 
pas su créer entre les journalistes 
et elles un climat de collaboration 
amicale et fructueuse. 

D'INDISPENSABLES 
QUALITES HUMAINES 

• Voilà, dans les grandes lignes, 
les principaux 	atouts du succès, 
défini d'après l'exemple d'une jeu-
ne .vedette qui réussit. Il s'y  ajou-
te les indispensables qualités 	hu- 
maines : l'intelligence, la culture, 
la sensibilité. l'émotivité, les qua-
lités du coeur. Une jeune comé-
dienne doit, sur un 	plateau. se  
taure aimer non seulement par ses 
partenaires, son 	producteur 	ou 
son metteur en scène, mais enco-
re par le machiniste ou le bala-
yeur. Ce sont toutes les  amitiés 
qu'elle crée autour d'elle quqi for-
ment cette  chaude  atmosphère fa-
vorable  à  la réussite. 

Le succès est comparable à une 
chaine. Dès qu'on a accroché le 
premier chaînon, tout le reste suit. 
Si, par malheur, un seul chaînon 
vient à casser, tout tombe à ter-
re.. 

	

L'important est de tout 	faire 
pour que chaque chaînon tienne 
le coup. 

Celles qui y arrivent deviennent 
vedettes. 

M E RLE OBERON  •••• .. • .......... auquel! 
vre  à  ses côtés dans une  petite 
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Le secrétaire général de l'ONU aura un nouvel 
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LES  MARCHÉS  

L'agence d'informations  du 
:%loyen-Orient, dont le siège 
central est  au  Caire, rappor-
te que les Commandos  sont 
rentrés à leurs bases après 
avoir effectué 50 attaques  en 
territoire  israélien. 
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ce déjeuner. 11 eut, après le 
repas, un entretien prolongé 
avec le secrétaire général ne 
l'ONU. 

On apprend que le Prési- 

Selon les milieux responsa-
bles de Washington, rapporte 
une dépêche de Washington, 
le Président Eisenhower ne 
demanderait l'autorisation du 
Congrès d'employer les forces 
américaines dans le Moyen-
Orient qu'en cas d'extrême 
gravité. Cependant les dits 
milieux, prenant en considé-
ration les récents incidents 

L'agence ajoute que 300 
commandos ont participé  à 
ces attaques et que dix d'en-
tre eux ont été tués. Les au-
tres ont regagné leurs hases. 

Les Commandos ont effec-
tué 50 attaques en territoire 
israélien, Un porte-parole is-
raélien, rapporte par ailleurs 
l'agence  Reuter, a déclaré 
que  trois attaques de  com-
mandos ont eu lieu hier en 
territoire Israélien dans di-
verses parties du territoire et 
que ces attaques ont été  ef-
fectuées contre des campe-
ments  et  centrales d'eau. 

Le  Dr.  Abdel Moneim  Kai-
souni, Ministre des  Finances, 
a  déclaré hier que pour la 
première fois dans les anna-
les financières, le nouvel em-
prunt de la production  a  été 
couvert sans la participation 
de  la  Banque Centrale. 

Il a rappelé que  la  Banque 
Centrale  avait  souscrit au 
65% de  l'emprunt  cotonnier 
et  pour  15%  du premier  em-
prunt de  la  production  émis 
en 1954. 

La répartition des souscrip-
tions au nouvel emprunt de 
la Production s'établit comme 
suit: 

7,5  millions pour les Ban-
ques, 3  mi4lions pour les So-
ciétées  comMerciales et de na-
vigation,  un million  et  demi 
pour  les Sociétés  industrielles, 
9  millions pour les organis-
mes  d'assurance et d'épargne 
et  le reste, soit  4  millions, par 
les particuliers. 

Le total des 'souscriptions 
a atteint 29 millions, soit  4 
millions de plus que les 25 
millions requis et de grosses 
souscriptions ont été resti-
tuées afin d'encourager l'in-
vestissement  de  l'épargne et 
ides petits avoirs. 

Le  Ministre a ajouté que la 

UN NOUVEAU 
PORT A SUEZ 

La Chambre da Statut  Person-
nel  des  Etrangers  au  tribunal ci-
vil  du Caire  vient de  transmettre 
à, la section des recherches tech- 

ALEXANDRIE 

le Président 

dent  Gamal Abdel Nasser  a 
exposé à son interlocuteur le 
point de vue  égyptien  au su-
jet de la mission  confiée au 
secrétaire générai de l'ONU• 

de frontière égypto-israéliens 
déclarent que cette situation 
peut s'aggraver en l'espace 
de quelques heures. 

Les milieux en question 
déclarent que les grands ef-
forts qui sont en train d'être 
déployés actuellement ten-
dent à empêcher une confla-
gration générale entre les 
pays arabes et Israél par les 
moyens diplomatiques. En 
outre la déclaration publiée 
par Eisenhower lundi dernier 
et qui contenait un avertis-
sement aux Arabes et aux 
Israéliens, constitue un appui 
total des Etats-Unis à la mis-
sion du secrétaire général de 
l'ONU dans le Moyen-Orient. 

POUVOIRS 
EXCEPTIONNELS 

AU  CONGRES 
On rapporte cependant que 

les possibilités d'une demande 
du président Eisenhower au 
Congrès pour obtenir l'auto-
risation de celui-ci en vue de 
l'emploi des forces américai-
nes dans le Moyen-Orient a 
été discutée cette semaine au 
cours de la conférence qui a 
réuni M. Dulles, Secrétaire 
du Département d'Etat, avec 
les membres du  Congrès  dé-
mocrates et républicains. 

Les membres du congrès 
ont déclaré qu'il n'existe pas 
actuellement une demande de 
ce genre mais l'on pense eue 
Dulles a averti ses interlocu- 

petite épargne et les  particu-
liers n'avaient  souscrit que 
pour  2  millions seulement  au 
précédent emprunt  et  pour 
750.000 livres  à l'emprunt sur 
le coton. Les souscriptions de 
la petite épargne au deuxième 
emprunt de la production se 
sont élevées à 4 millions da 
livres.  • Il  a  relevé en outre que  pour 
la première fois  l'emprunt est 
couvert partiellement  par des 
devises  étrangères, la  Cie. du 
Canal de  Suez ayant souscrit 
pour un million de livres en 
devises étrangères. 

DANS UN CINEMA DU CAIRE 

Une spectatrice 
taquinée par 

des jeunes gens 

appélle 

Police Secours 

ron un million de livres en  titrer; 
et  terrains au profit de sa veu-
ve. 

Les  enfants de  premier  lit a- 

CONSEIL 
DES MINISTRES 

Les  membres du  Gouverne-
ment ont tenu hier  une réu- 
nion ministérielle  au cours de 
laquelle ils ont  examiné 49 
affaires administratives. 

Parmi les décisions  prises 
figure l'autorisation  d'utiliser 
la farine blanche  importée 
pour la  fabrication du pain 
durant le Ramadan. 

Le Conseil  a en outre auto-
risé la  Municipalité d'Ale-
xandrie  à contracter  un  em-
prunt de  2 millions de livres 
pour  la réalisation du projet 
du  drainage souterrain. 

teurs de la possibilité d'une 
telle demande. 

Les milieux responsables 
déclarent que le  Président 
Eisenhower espère  fermement 
ne pas être contraint  de de-
mander au Congrès  des pou-
voirs exceptionnels pour  l'em-
ploi des forces américaines 
dans le Moven-Orient. 

A  noter  cependant  au ,  '• 
déclaration  publiée par Eisen-
hower lundi  dernier expose 
nue les  Etats-Unis assume-
ront les  obligations qui leur 
incombent  pour éviter la 
guerre dans le  Moyen-Orient. 

LA DÉCLARATION 
TRIPARTITE 

Cependant  la  déclaration 
d'Eisenhower ne faisait  aucu-
ne allusion  à  la déclaration 
tripartite de 1950  formulée 
par les Etats-Unis, la France 
et la Grande-Bretagne au  su-
jet d'une éventuelle interven-
tion de ces Puissances,  dans 
le cadre ou hors du cadre  de 
l'ONU, en cas de guerre  entre 
les pays arabes et Israél. 

La mise à l'écart de la  dé-
claration tripartite par  les 
Etats-Unis est interprétée 
dans les milieux  politiques 
américains comme étant  l'in-
tention des Etats-Unis  de 
prendre une mesure  décisive 
dans le cadre de l'ONU. 

LA POSITION 
BRITANNIQUE 

Par  contre une dépêche  de 
Londres rapporte que  la 
Grande-Bretagne  se réserve 
le droit de procéder  à une 
action directe  dans la zone 
stratégique du  Moyen-Orient 
si la situation  l'exigeait. 

Cette attitude a été affir-
mée rapporte-t-on à la suite. 
des informations publiées ré:• 
cemment par les journaux 
britanniques  selon lesquelles 
les Etats-Unis se  désiste-
raient de la déclaration  tri-
partite. 

Un porte-parole du  Minis-
tère britannique des Affaires 
Etrangères a déclaré hier  que 
la Grande-Bretagne  continue-
ra  à appuyer  la déclaration 
tripartite avec ce  que cette 
déclaration comporte  au point 
de vue d'une  intervention 
dans le cadre ou hors  du ca-
dre de l'ONU en Palestine. 

En réponse à une question 
au sujet du désistement des 
Etats-Unis de la déclaration 
tripartite, le porte-parole  bri-
tannique a déclaré  que la 
Grande-Bretagne s'en  tient à 
la dite déclaration. 

Le porte-parole a  refusé 
cependant de répondre  à  l'ob-
servation selon laquelle  les 
Etats-Unis ont modifié  leur 
attitude en ce qui  concerne 
la déclaration tripartite. 

D a  ajouté que la  Grande-
Bretagne et les  Et,ats-Unis 
poursuivent leurs  consulta-
tions au sujet de la  situation 
actuelle dans le  Moyen-
Orient et a relevé  que la 
question de la renonciation 
des Etats-Unis à la  déclara-
tion tripartite n'a  pas été 
examinée au cours  des dites 
consultations. 

LES ETATS-UNIS 
ET LA DECLARATION 

TRIPARTITE 
Le journal «Daily  Tele-

graph» a publié une  informa-
tion, hier, déclarant  que les 
Etats-Unis ont  môdifié leur 
attitude en  ce  qui concerne 
la  déclaration tripartite. Les 
Etats-Unis, ajoutent l'infor-
mation, désirent actuellement 
traiter le problème palesti-
nien dans  le cadre exclusif 
de PONTI. 

Le journal londonien  con-
clue en disant que  la déclara-
tion tripartite  doit être con-
sidérée  comme morte. 

LA GRANDE. -BRETAGNE 
AGIRA SEULE 

Cependant le porte-parole 
du  Ministère britannique des 
Affaires Etrangères  a  refusé 
de commenter ces informa-
tions en déclarant que la 
Grande-Bretagne agira seule 
même au cas où elle n'aurait 
aucun  autre annui occidental. 
Il a relevé l'affirmation for-
mulée il V  a  deux semaines 
Par le Ministre britannique 
des  Affaires F.trangères à sa-
voir  que  la Grande-Bretagne 
respectera ses engagements. 

"I ES NOUVELLES" 

Votre Journal 
de Vondredi 

La nouvelle lune de Rama-
dan devait apparaître hier 
mais il a été impossible de 
l'apercevoir avec les jumelles 
et autres appareils de gros-
sissement, comme c'est l'usa-
ge chaque année à pareille é-
poque. 

L'aéropage des Ulémas qui 
s'apprêtaient hier à observer 
l'apparition du premier quar-
tier ne purent procéder à ces 
observations en raison des 
nuages. 

Cependant le Grand Moufti 
a chargé l'Observatoire do 
Helouan de procéder aux vé-
rifications scientifiques et 

D'importantes  décisions viennent 
d'être  prises pour faciliter les for-
malités douanières et le mouve-
ment  du  commerce, des importa-
tions et des exportations. 

DRAWBACK: Les formalités 
relatives au paiement du drawback 
ont été accélérées. Jusqu'ici, une 
des principales causes de retard é-
tait le temps requis pour analyser 
les échantillons et les articles ex-
portés.  Les  analyses seront désor-
mais  faites  rapidement.  Ainsi, 
d'importantes  sommes appartenant 
aux  commerçants et exportateurs 
ne seront plus immobilisées  inuti-
lement  et pourront rentrer dans  le 
mouvement commercial. 

LETTRES DE GARANTIE: 
Les lettres de garantie couvrant 
les  marchandises importée, sous 
le  régime de l'autorisation provi-
soire seront restituées dès l'accom-
plissement des opérations d'expor-
taiton et sans attendre le résultat 
de  l'expertise comptable. En cas 
de différences, on réclamera sim-
plement à la société exportatrice 
une  lettre de garantie pour les 
couvrir. On se  contentera de cet-
te  lettre de  garaantie prtielle  jus-
qu'à ce  que soit terminée l'exper-
tise comptable. 

ACCELERATION D'AUTRES 
FORMALITES: Une attention 
spéciale sera accordée en ce qui 
concerne les révisions, les bons 
de paiement et la circulation des 
documents relatifs aux opérations 
de drawback entre les divers ser-
vices. Ces  instructions  ont été 
communiquées à la Fédération des 
Industries et seront transmises aux 
usines et sociétés Intéressées qui 
informeront à l'avance des dates 
de l'exportation. Les certificats 
d'arrivée  à  la douane d'exporta-
tions seront ainsi préparés  sans 

Le propriétaire  d'un  immeuble 
sis  rue Soliman Pacha, au Caire, 

Pour la Bienfaisance 
A  la  mémoire du regretté M. 

René  BEDROUCE: 
Courrier du Pauvre Honteux 

M.  et Mme Constantin 
Salameh 	 P.T.  100 

Conférence St. Joseph (Bacos) 
M. et Mme Michel Jaouich 200 
M.  et Mme André Solari 	100 

Fonds de Secours 
aux Sinistrés du Liban 

M. et Mme Manfred Halil 500 
Repas de Midi 

M. et Mme Nicolas Zayat 100 
La Direction et le Personnel 
du Siège d'Alexandrie de la 
Banque Belge et Internatio-
nale en Egypte versent au 
profit de: 

Secours d'Urgence 	 500 
Courrier du Pauvre Honteux  500 
Hôpital Européen 	 500 
Oeuvre des Sans Abri 	500 
Bienfaisance Belgé de la 

Basse-Egypte 	 500 
Fonds de Secours aux 

Sinistrés du Liban 	500 
Repas de Midi 	 500 
Dispensaire Minet el Basset  500 
Bienfaisance Al Moassat 500 
Bienfaisance Orwa El Woska 500 
Conférence Saint Marc 500 
Conférence Saint Antoine 

le Grand 	 500 

A la mémoire du regretté M. 
Ephraim SIDI: 	 - 

Crèche Dahlia 
M. et Mme Henri Nadler 	100 

A la mémoire de la regrettée 
Mme Nezha SOUAYA: 

Yad El Ehsan 
M. et Mme Constantin 

Salameh 	 100 

A la mémoire du regretté M. 
Arturo CAPUTO: 

Casa di Riposo 
Vittorio Emanuele ID 

M. Emilio Lindi 	 100 

A la mémoire du regretté M. 
Alexandre RUPPA: 

Courrier du Pauvre Honteux 
M. et Mme  Benjamin 1  Cori 100 

Secours d'Urgence 
M. et Mme Alfred J. Cori 	100 

l'Observatoire a  déclaré que 
le premier quartier  avait ap-
paru. S'en remettant à  cette 
déclaration, le  Grand Moufti  a 
déclaré que le mois  de jeûne 
du Ramadan a commencé 
hier et en effet l'événement 
été annoncé par le  coup de 
canon traditionnel. 

Le jeûne  a donc commencé 
depuis ce  matin à l'aille, 
conformément  aux traditions 
religieuses. 

A l'occasion  du mois de 
jeûne l'horaire  d'ouverture 
des bureaux dans  les Minis-
tères et les Administrations 
de l'Etat  a  été modifié. 

perte de temps et la révision au-
ra lieu immédiatement après l'ac-
complissement  de  l'opération d'ex-
portation. 

LA VIE SPORTIVE 
BASKET-BALL 

UNE EQUIPE  e  PRO  1,  
AMERICAINE 

J`DUERA EN EGYPTE 

Ise  Consulat des Etats-Unis in-
vitait  hier après-midi les membres 
de  la presse sportive de notre vil-
le à prendre  le thé  et  lui annoncer 
la prochaine  arrivée  des basket-
teurs  américains de la  «  Syracuse 
Nationals  ». 

Championne «  pro  »  des Etats-
Unis  pour 1955, la « Syracuse  » 
compte  dans  ses  rangs le presti-
gieux  Dolph Schayes, top-scorer 
du basket américain  durant les 5 
dernières années.  La taille de ses 
joueurs varie entre  1 m. 95 et 2 
m.  Trois joueurs dépassent les  2 
mètres. 

Disons pour aujourd'hui que la 
première  rencontre aura lieu au 
Caire  contre la sélection de la 
Capitale  le  2 mai  prochain. Le 
samedi 5 mai,  les  maîtres  de la 
balle au panier seront  opposés à 
une sélection de  notre ville. 

Nous y reviendrons. 
* * * 

Le tour final du championnat 
d'Egypte de basket-ball commence 
samedi prochain au Caire  par la 
rencontre Maccabi-Keravnos.  Di-
manche, au Stade,  St-Marc con-
tre Gkhézireh. 

A cause du  jeûne de Ramadan, 
les parties débutent  à 9 h. p.m. 

avait  demandé le déguerpissement 
de ses  locataires parmi lesquels 
figurait  un  important  club, sous 
prétexte de reconstruire  un nou-
vel  immeuble. 

Les locataires  quittèrent donc 
les lieux mais deux  années s'écou-
lèrent, et le propriétaire  ne  re-
construisit pas;  il transforma le 
terrain en parc d'autos. 

Le  président  du  club  en  ques-
tion  ainsi  que  d'autres locatai-
res  lui  intentèrent  un procès. 11 
vient d'être  condamné à leur pa-
yer une somme globale  de 4.380 
livres à titre de  dommages-inté-
rêts. 

PETITES ANNONCES 
8715  -  SOCIETE demande  pour 

l'intérieur  un  magasinier  et 2 
comptables connaissant  l'arabe 
et le français. Nationalité  Es-
gyptienne indispensable.  Ecrire 
en donnant détails à  c SOCLE-
TE  »  B.P. 1944  - Alexandrie. 

8772  -  A  VENDRE  Renault  4 
chevaux  1949 bon  état.  Télépho-
ner 25661. 

69  -  ON DEMANDE  institutri-
ce-gouvernante distinguée,  con-
naissant parfaitement  l'anglais 
et capable donner leçons  fran-
çais à enfants classe de  cin-
quième. Téléphoner au 75677 
de 8 h. à 10 b. a.m. 

66  -  A  LOUER petit apparte-
ment meuble, moderne,  situé 
plein centre, 2 chambres  et dé-
pendances, eau chaude et  froi-
de courante avec téléphone.  Té-
léphoner au No. 22179  le matin 
de 9 h. à midi. 

67  -  A LOUER  appartement 
meublé, rez-de-chaussée,  3 
chambres, vérandah et jardin  -
19, rue Ismailia  -  Moustapha 
Pacha. 

A  CEDER dans nouvel  immeuble 
en plein centre commercial, 
deux magasins avec sandaras. 
Téléphoner au 31772. 

70  -  STENO - DACTYLO  quali-
fiée, nationalité égyptienne, de-
mandée par grande Banque. 
Connaissance parfaite  du  fran-
çais exigée. On engagerait ans-
si débutantes avec' bonne forma-
tion. Adresser offres avec réfé-
rences et photo à  'e  GRANDE 
BANQUE  s  B.P. 732. 

31.- 
31.80 
33.05 

Décembre ... 	... 33.70 
LI  v  R POOL 
Cotons américains: 

Mal -Juin ... 	... 25.45 
Juillet-Août... 	..•  ... 24.59 

Nouveau contrat: 
Mai-Juin 	•••  ... 30.25 
Juillet-Août... ... 	... 27.40 
Oct.-Nov. 	.••  ... 25.75 
Déc.-Janv. ... 	••• 	25.50 
Mars-Avril...  ... •..  ... 2535 

Cororn éq uptiens: 
Mai-Juin 	... 	•.. ...  49.50 
Juillet-Août... 	••• 	49.15 
Nov.-Déc. ... 	.•. ...  49.65 

Corn u , soudanais: 
Juillet-Août... 	••• 	45.40 
Sept.-Oct. 45.35 s•• 
Nov.-Déc. 	••• 	45.35 

Marchés  des Valeurs 
Marché actif. Clôture assez fer-

me. 
Emprunt National ..., ...10070-20 
Commercial Bank ... 360-18 
Crédit Foncier ace ... 1200-16 
Eaux du Caire... ... 220-15 
Egyptian Hotels  ... 	234- 6 
Gharbieh... 	... 235+ 5 
Kom Ombo ace 	432+ 9 
Béhéra 	 ...  480- 5 
Héliopolis pl. 	2260+10 
Siouf... 	 475- 5 
Eastern Cy. 	...  1480-16 
Oilfields... 	 682-10 
Copper Works...  ...  s.. 915+15 
Filature Nationale ... 	1328-10 
Fibres Textiles ... 	...  201-19 
National Metal... 	830+ 8 
Bière Pyramides  ... ...  2350+40 
Engrais 	••• 	...  751+10 
Bolanachi 	 210+10 
S.I.C.O. 	 440-10 
Rayonne nom. ... 1404+18 
Rayonne  au port. ...  s..  1510-16 
Tissage Misr de la  Soie  900-15 
Papier ... ... 674+  4 
Studio «Abram» ... 	200+12 

Les cours de  l'or 'à Paris 
Or  fin (barre  12 kg)  Incoté 
Or fin (ling.  1  kg)... 459000 
Napoléon... ... 	... 	3110 
Demi-Napoléon 	... 	1615 
Suisse ... 	... 	3010 
Union Latine...  ... ... 	3010 
Souverain... 	 4050 
Demi-Souverain 	... 	1890 
20 Dollars ... 	16000 
10 Dollars ... 	... 	7980 

5 Dollars  ... 	3900 
10 Florins 	... 	3040 
50 Pesos ... 	18200 
20 Marks...  ... 	..s 3970 

1 
3 
3 
3 
3 
3 

• 

Les devises à Paris 
( Marchés parallèle) 

Livre  ... 	...1045.- 
Dollar 	 ... 399.- 
Dollar  canadien ... 	396.- 
Franc  suisse ... 	93.50 
Franc  belge  ... ...  8.-
Couronne danoise ... 55.-
Couronne  norvégienne 52.-
Couronne  suédoise  ... 73.- 

Peseta  ... 	 9.05 
Escudo... ... 	... 	13.50 
Lire......

•
.., 	0.615 

Peso  argentin... 	..„. 04.50 
Deutschmark 	... 93.- 
Cruzeiro ... 	... 	5.25 

Les devises à New-York 
Achat 

Sterling... 	„.. 	2.69 
France  ... ••• ■ •• 	s.• 2.48 

19.- 
Italie... du Sud 

	2.65 
Brésil 	 1.30 
Mexique...  ... 	7.95 
Argentine 	 2.48 
Endes... ... 	 Incote 

AVIS DE DECES 
Nous apprenons avec un  vif 

regret le décès survenu dimanche. 
au  Caire, du 

Dr. BORIS DONCHIN 

ophtalmologiste bien connu  d'Ale 
xandrie. 

e * • 
Etabli en Egypte depuis plus de 

trente ans, le Dr. Boris Donchin 
était très connu tant au Caire 
qu'à  Alexandrie  pour ses qualités 
professionnelles aussi bien que 
pour son humanité simple et agis-
sante. 

D'innombrables malades lui doi-
vent, non seulement la guérison. 
mais aussi le réconfort qu'il savait 
si bien  dispenser  à ceux qui s'a-
dressaient  à  lui, 

Le Dr. Donchin laisse un vide 
parmi le  corps  médical alexandrin 
qui le  tenait en  haute estime. 

AUJOURD'HUI 
• •  • • • • • • 

WYNTER 
['ANA 

• • • • 
• 
• • 
• 

• • • • 
• • 
• • 
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LE PRESIDENT EXPOSE A HAMMARSKJOELD 

E POINT DE VUE ÉGYPTIEN 

LES NUAGES ONT CACHE HIER 
LA NOUVELLE LUNE 

Le Grand Moufti s'en remet 
à l'Obseévatoire de Hélouan 

et annonce le début du  jeûne Le Président Gamal  Abdel 
Nasser a  eu  hier un  premier 
entretien avec M. Dag  Ham-
marskjoeld, secrétaire général 
de l'ONU, qui effectue une en-
quête dans le Moyen-Orient, 
sur les instructions du  Con-
seil de Sécurité, pour  recher-
cher les possibilités  d'une, at-
ténuation de la tension entre 
les pays arabes et Israel. 

A cet entretien ont  assisté 
le général Burns, observateur 
en chef de l'ONU en Palestine 
et le Dr. Mahmoud Fawzi,  Mi-
nistre des Affaires  Etrangè-
res. 

Le secrétaire général  do 
l'ONU aura un nouvel  entre-
tien demain avec le Président 
Gantai Abdel Nasser avant  do 
retourner  à  Beyrouth. Il  con-
férera également avec le  Dr. 
Mahmoud Fawzi, ministre  de, 
Affaires Etrangères. 

Le secrétaire général  de 
l'ONU  a  été ensuite l'hôte  à 
déjeuner du Dr. Mahmoud 
Fawzi. Le lewa Abdel Hakim 
Amer, Ministre de la Guerre 
et Commandant en Chef des 
Forces Armées était invité à 

CE SOIR 
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Le nouvel emprunt pour la production 
a été couvert sans la participation 

de la Banque Centrale 

Cela  se  passait hier dans une 
salle de cinéma  à  Choubrah. 

Une dame  assise  dans un letu-
feuil vit venir s'asseoir près d'el-
le un jeune homme qui ne tar-
dait pas à lui  glisser  à l'oreille 
des  propos  plus que galants. La 
dame  le rabroua.  Il ne perdit  pas 
contenance et au  lien de propos 
se  livra à des attouchements. La 
dame  le rebroua de nouveau  et 

Le  Conseil National de la  Pro-  pendant  l'ent .r'acte alla alerter 
duction examine actuellement le police-secours.  Entretemps,  une projet  pour  la création  d'un nou- discussion  s'éleva  entre la dame 
veau port  à Suez, près de la et le mufle qui devait gifler  la grande  raffinerie de  pétrole  du pauvre dame. Plusieurs jeunes 
gouvernement. gens se  mirent du  côté  de l'agres- 

Cette décision serait motivé rieur. mais polire-secours  prit tout 
du fait que le port  actuel n'est  ce beau  monde  et le  conduisit au 
pas suffisamment  profred  pour poste de police. une  enquête  est 
recevoir les grands pétroliers. -ouverte. 

Un conflit judiciaire autour 
d'un héritage d'un million 

de livres 

niques un testament manuscrit, yant été frustrés de cet héritage, 
émanant d'un ressortissant belle- ils  ont  intenté une action j u di-
ne, décédé récemment au Caire ciaire contre leur marâtre s'ins-
et qui  a  laissé une fortune d'envi- crivant  en  faux contre le testa- 

ment  et contre  la  signature  appo-
sée  au  bas  d'un mandat donné  à 
un  avocat  du  Caire pour  agir en 
tant qu'exécuteur testamentaire. 

A l'audience d'hier le  tribunal 
a examiné l'original du testament 

• ainsi que la signature du défunt. 
.041  Et après exposé de l'affaire une 
I  décision a été prise transmettant 

esec 	 y  ces  documents au service des Te- 
l,  cherch techyniques du Mtinisrès DIRK BOGARDE 

re de l
es
a  Justice pour s'assurer si 

BRIGITTE BARDOT e‘, la signature apposée au bas  du 
.soseseWspesdriepeeZesteessej erssiterseseresse--.,„,,.--_,A  testament et du mandat sont au- 

' thcntiques. 

SELON LES MILIEUX RESPONSABLES AMERICAINS 

EISENHOWER n'autoriserait l'emploi des forces 
américaines dans le Moyen - Orient qu ' en cas 

d'extrême gravité de la situation Le mouvement commercial 
sera facilité par de nouvelles 

mesures douanières 

Le propriétaire qui démolit son 
immeuble pour le reconstruire 

doit tenir sa promesse 

Un propriétaire  condamné  à  dédommager 
ses  locataires 

Bourse des Contrats 
d'Alexandrie  ,. 

Clôture Ouverture 
précédente de ce  jour 

Longue octet 
Mai 	93.10 	94.02 
juillet 	90.85 	91.90 
Novembre 	88.- 	88.65 
Janvier 	85.75 	-.- 
àore moyenne: 
Avril 	73.85 
Juin 	73.10 	73.78 
Août 	71.35 	-.- 
Octobre 	68.92 	69.75 
Décembre 	66.75 	-.- 

Marché soutenu. 

Marchés de coton 
étrangers 

NEW-YORK 
Mai ••• ••• 	Deo •••  35.75+5 
Juillet 	 33.63-4 
Octobre... ... 	32.60+1 
Décembre ... 	32.73+8 

Nr  '  I  LLE-ORLEANS 
Mal ... 	 35.70+3 
Juillet ... 	...  33.66-5 
Octobre...  ... 	...  33.63 + 7 
Décembre  ... ••• ...  32.73+9 

SArr.PAULO 
Mai ••• .••  ••• sei ,••• .•• 
Juillet... ••• 	••• 
Octobre ..• 	••• 

>LEX  ANDRi f  

REVFIATION DU SI;CLE 

RICHARD EGAN 
CAMERON MITCHELL 

THEVIEW Rom 
PoMPElt HEAD 

COLOR  by 
\ DE LUXE 

Théâtre MOHAMED ALY 
HILTON EDWARDS  &  MICH EAL Mac  LIAMMOIR 

DUBLIN GATE THEATRE 
Productions Limited 

(de Jean Anouilh  -  Traduction de Christopher Fry). 
0 CD 0 

DEMAIN SOIR A 21 h. 30 

« '111E IARK 

«THE SEAGULL 

• • • 
CE  SOIR  A  21 h. 30 

(d'Anton Tchekov) 

LAJOS 
Le CONCERTO No. 5 dit "L'EMPEREUR" 

'de  Beethoven 

Mardi 17 Avril à  6  h. 30 p.m. 

Un Grand Gala 
"  LA REFORME ILLUSTREE" 
en collaboration avec la B. I. S. 

Le célèbre pianiste hongrois 

HERNADI 
Disciple et  premier Interprète de GELA BARTOK 

exécutera 

avec 

L'ORCHESTRE SYMPHONIQUE 
D'ALEXANDRIE 

sous la direction du Mo. ORLOVETSKY 
L'orchestre louera, en outre, l'ouverture de a Prométhée  •  et 

la  Symphonie No. 1 de Beethoven 

PRIX DES PLACES  :  P.T. 46  -  38  -  30  -  23  -  16 
(taxes comprises) 

LOCATION AU THEATRE MOHAMED  ALY 

/.41r/II/ArAIIIKI41■41//4•411eIVIFilr/Irar4I.IIIIIKII/Ilerard 
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